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L’HISTOIRE D’UN 
CHEMIN

MANQUE D'ESPACE
P ro c è s  en Cour do M a g is tr a t ,!  M, LE CURE ADEODAT BEAU-

iluence el d u  volum s d e s  annon- 36010006 (16 6  IllOiS tiO PHSOO LIEU, V. F,, A CAUSAPSCAL ---------  «, d è s  os.imée. M lk  M arq u en t.
_ _ _ _ _  Rostan, est d écédée  à  Q uébec où

La mort d 'u n  enfant nouveau- i* | i Quux Cnrinro Hochionc lui ^ n e  de nos concitoyennes lesj 0u e était hosp ita lisée depuis quel- 
né, trouvé le 3 m ars sur la  neige l»l• I dUUu LUUUlu UuuUlullu IUI p lus estunées, Mme Joseph"AlfredI q Ueg jours, le 25 m ars, à  l'âge  de 
d an s  le cham p  du g a rag e  M ado- ÇlIPPPfip PfHTUTlP PIITP T rem blay  (Eugénie L e v a sse u r ', j  gg ang . Elle était la  soeur de MU»
re. à  que lq u es p ieds du trottoir, / uUuuuUC OUIIIIIIC u est décédée  sam edi dernier. 25 A nne-M arie Rostan. qui lui sur-
de la  rue St-Pierre, a eu son é- ---------- _ m ars, à  1 hôp ita l Saint-Joseph, à  v;t a in si que  son autre soeur
pilogue lundi à  la Cour du M agis- A insi que nous 1 avons briève- j âg e  de 75 ans. Son m ari, M. J.- Mme Orner Bouchard, de M atane,
trat p résidée  p a r  M. le juge A m é-(m en! an n o n cé  d ans notre dernier A. Trem blay, fonctionnaire au  Bu- son frère M. Joseph Rostan, de 
dée Caron, d ev an t lequel co m -1 num éro, M. l'ab b é  A déodat Beau- re a u  des D ouanes à  Rimouski, l a - M ontréal, et p lusieurs neveux et 
paru t une jeune fille de 21 an s  in - 1 lieu, v icaire  forain, curé de C au- voit p récédée dan s la tom be il y  nièces. Ses funérailles ont eu lieu 
cu lpée d an s  cette pénible a  fiai-1 sap sca l, est décédé le 23 m ars à  a  huit ans. Elle était la m ère de à  la  ca th éd ra le  de Rlmouslri le 
re sous l'accusation  d 'avo ir cau sé  I l'Hôtel-Dieu de Q uébec, à 1 âg e  M. l'ab b é  Geo.-Adrien Trem blay. 28 m ars  au  m ilieu d 'un  grand  con­

cours de paren ts et d 'am is. Le 
quatre fils et service fut chan té  p a r  M. l'ab b é  

M. Patrice G allant, assisté  de diacre

L’EPILOGUE D’UN DRAME IMPOSANTES FUNERAILLES DE MORT DE Mme J.-ALF. 
TREMBLAY

FEU M lle MARGUERITE ROSTAN
Une Rim ouskoise bien  connue

L 'époque va s'ouvrir bientôt où l'on recom m encera les travaux. . . . . .  . . .  . . , ces qui. avec  certains communi-
de  voirie a im  de com pleter le re seau  routier qui sillonne le p ay s. qués un peu  longs, nous enlèvent 
C est depu is 1912 que Io n  a  serieusem ent travaillé  aux  routes du„ une g ran d e  partie  de l 'e sp ace  ré-
p ay s. M ais cela ne veut p a s  dire qu  on n y travaillait p as  aupa- serve d 'o rd inaire  à notre Rédac- 
ravon t, encore que les m oyens lussent a lors bien p récaires. tion. nous devons mettre de côté.

L histoire des chem ins de notre province serait in téressan te  à  cette sem aine, 
raconter. Elle le sera  sûrem ent un jour. O n rem onterait ainsi

I
presque tous nos 

au  articles, ainsi que p lusieurs cour- 
gouverneur M ontm agny et Io n  ferait a insi l'histoire d es  g ran d s rie rsn o u v e lle s  et com m unica- 
voyers qui éta ien t autrefois dos officiers in téressan ts et im portants tions. afin de pouvoir au m oins pu- 
d an s  l'adm inistration  du p ay s.

D ans cette histoire s 'inclurait, du m oins dans
blier les principaux faits divers et 

ses g ran d es li- de nom breux com ptes rendus de 
gnes. celle du  « Chem in du Portage », qui fut le p rem ier de notre funérailles, 
région du b a s  Saint-Laurent. Vers 1775, les travaux de voirie é-
ta ien t assez  négligés et les difficultés que C arleton rencontra , provo- ‘ -----  - ——" la mort de l'enfan t p ar négligen- • de  65 an s  et 6 mois. _ < curé de Ste-M arguerite.
qu ées surtout p a r  l'invasion am éricaine, l'em pêchèren t d 'accorder ce de soins n écessa ires avan t, La dépouille  du regretté euro Six enfants
toute son attention  à  cette partie  de la chose publique. Les cir- LETTRE DE LONDRES lors et à  la  suite de sa  n a issan ce . | a rriv a  à  C au sap sca l le lendem ain, deux  filles — lui survivent:
constances alla ien t justem ent obliger le gouverneur à  entreprendre L accu sée  av a it fait des aveux  et i vendred i, pour être exposés en  Roméo Trem blay, do Rivière du et s.-d iacre.
la  construction d 'u n  chem in entre la  province de Q uébec et le CT A N VIT T F CARFW confessa culpabilité, ap rès  avoir ch ap e lle  ard en te  au  presbytère . Loup, M. 1 ab b é  G.-Adrien Trem- M. A rsène M ichaud dirigeait
N ouveau-Brunsw ick. Il n 'é ta it plus p ruden t d 'envoyer des dépè- , , ,  , p . raconté  à  la Cour sa  lam en tab le  La transla tion  des restes à 1 égh b lay , do Ste-M arguerite, M. Chs les funérailles.
ches p a r  voie de New-York. O n résolut d 'ouvrir une route postale n , . n  * -1 n , et som bre odyssée . se  p a ro iss ia le  eut lieu, au  m ilieu Eugène Trem blay, de Q uébec, M. > Nos sincères condoléances à  la
en  territoire canad ien . Une route existait déjà , m ais connue seu- __ rD R appert q u e  la patern ité  de d 'u n  g ra n d  concours de m em bres Joseph Trem blay, de Rimouski, j fam ille en deuil,
lam ent des Indiens et des trappeurs. C 'était celle du <• portage » m ,-i r,nm-„n t mnnrtnr T orsmie 1 enfant doit être attribuée à  un d u  clergé  et de paroissiens, lundi Mlle B ernadette Tremblay, de Ri ;
de T ém iscouata. Mgr de Saint-V allier l 'av a it suivie en 1685 pour .  _ io ( ; n m nnaions m *^,a r̂e - Tui v ra isem blab lem ent après-m idi, le 27, et fut presideo m ouski, et Mme Robert M cGee i 
se rend re  en A cadie. P endan t la guerre  de l’indépendance, elle fo ( ' quitta la  ville il y  a  p lusieurs p a r M. le chano ine  C. B. Beaulieu. (G abrielle). de Irois-R ivieres.
devint la  voie de com m unication h ibernale  entre Q uébec et les pro- Tout rnm m p 1p n m  ni l 'nrm i m 0’s‘ L enquête  a  révélé les pé- curé de  Bic, frère du  défunt. Les Elle était la  soeur du Rev. Pere L. 
vinces m aritim es. O n com prit toute l'im portance qu elle pouvait nm  nnuvinnQ trmiv.or notre nain ' I r*p ®ties l'affreuse situation funérailles eurent lieu m ardi A. Levasseur, c.s.v., ancien  Pro
avoir a u  point de vue m ilitaire et on déc ida  de transform er le Por- notr_ beurre n m  oeufs (et noe da.ns *atî u e ,̂e se ^o u v a  p a r la  j avant-m id i, à  10 heures. c tireur provincial des Clercs de
tage  en  une route carrossab le . iournaux) d è s  m ie n o u s  les  dési-  su*te 1 accusée  et qui aboutit à  la  Le serv ice fut chante  p ar son St-Viateur. Une dam e distinguée. Mme Jo-

Le 29 m ars  1783, le gén éra l H ald im and donna l'ordre au  g ran d  r:onq n o u c . t rouv ions r e r i  tout m a c a bre découverte du 3 m ars Excellence Mgr G eorges Cour Les funérailles ont eu lieu mer ^ p R  Barrette (Rose-A lm a Trem*
voyer, Jean R enaud, d 'ouvrir la  com m unication qui conduit du x, in :( nr,,..r„i ,, d an s  cham p  M adore, puis aux  chesne, évêque de Rimouski. a r  credi, le 29, a  la  cathédrale  et ont jjla y ) ( épouse d 'un  citoyen b ien
Saint-Laurent au  lac Tém iscouata et le ch a rg ea  d 'e n g a g e r pour cet- Hire aue  nersonne n e  souffrait de p ®rcîu isRions de  la  Sûreté, au  dé- rivé la  veille à C au sap sca l. Son été des plus im posantes.

te besogne les h à ^ é c r i ^ T h ^ r d e  la ^ v a V ^ l o m s  d es^d en rée^d isp o ^  l  l '^ a r c é r a t io n .  à  l 'a^ to p S e  “et M.“1 e“ chanoine C.-B^ Beaulieu, l 'a b b é  G .A d rien  T rem blay  fils de
voirie et des g ra n a s  voyers en  N ouvelle-France, rapporte  que dès nibles ( finalem ent a  la  com parution et a u  . com m e prêtre assistan t. Les d ia  la  defunte, assiste  de MM. es
ie m ois de m a i 1783 Jean R enaud  se rendit à  la  rivière des C aps, p e dant ja  guerre il n 'y  eut 
en b as  de K am ouraska, et avec  un groupe de onze hom m es m arqua  réellem ent jam ais  de disette de 
ju sq u 'à  la  rivière-du-Loup un chem in dont le point de départ était p a in , m ais ce n 'est plus la m êm e
à  « environ six lieues p lus b a s  que l'église de K am ouraska et près situation lorsqu 'il s 'ag it du lai]t,
do l'endroit où l'ancien  sentier était p ra tiqué  ». On continua 
m arquer le chem in de la traverse  de la  rivière-du-Loup a u  lac Té­
m iscouata ,

MORT DE Mme JOSEPH 
BARRETTE

connu de notre ville, est décédée 
lundi dernier à  l'hôpita l Notre- 
D am e de M ontréal, peu  après son

, , a rrivée  à  l'hôpital. Elle était par-
proces som m aire devan t le m a- cres d 'honneur étaient M. le cha* a b b e s  Leonard Lebel et M aurice sam e(j i sojj. pour g-y rendre,
gistrat. naine Victor Côté, curé de M ata- C houinard  com m e diacre et sous-, Lq regrettée  défunte était âg ée

L 'accusée n 'a y a n t aucun  pro- ne, et M. l'ab b é  Joseph A. April, d iacre. Son Excellence Mgr C o u r-j£je
cureur. Me P.-E. G agnon, c.r., aum ônier des S ervantes de Jé- chesne  était présent, au  trône. , O utre son m ari, lui survivent
s'offrit à  l 'a ssister de ses conseils sus-M arie, de N azareth, confrères D ans le choeur, on rem arquait |rois Rjs et une RRg. MM. Raoul

Prenons le cas  du lait Nous de ses serv ices lors du procès, de c lasse  du défunt. Une soixan- Mgr M. Belzile, p.d., MM. les cha- e( Roméo> de Rimouski. Alexis. 
« posant des po teaux  ch aq u e  dem i-lieue et m arquan t avons droit à  deux chooines de * V a ^^ P ^sen ta it donc dev an t le laine de prêtres étaient p résen ts no ines L. Noël, de Bic, . . e d 'A rv ida, et Mlle Jeanne*d'Arc,

la  d istance qui s 'est trouvée de douze lieues et seize a rpen ts depuis ia ;i p ar personne et p a r sem aine o* U? Q undi dernier. Me A rthur au  serv ice et à la sepulture, en- n ard , chancelier e ovec e, de Rimouski.
le fleuve Saint-Laurent jusqu 'aud it lac T ém iscouata ». R n 'v  a  p a s  de auoi faire beau- ̂ enc r̂e a u  occupan t pour la  c o u - tre au tres  M. le chanoine D esire G eorges Dionne, supérieur u e- g es funérailles ont eu  lieu ce

Le g ran d  voyer en g ag ea  d 'au tres  hom m es et les travaux  du tra- coup de p u d d in a  avec  cette ro n n ® com m e substitut du Procu-jj Morin, anc ien  curé de C ausaps- , m inaire. et A o phe rem  ay, m atin à  la  ca th éd ra le  au  m ilieu
cé av an cèreh t assez bien. C haque  hom m e devait apporter une quantité. Le lait se vend  à  L on-1 p a n e ra i. A pres 1 audition des ! cal. aum ônier de la  Congregation es d-un im posant concours de pa-
« bonne h a ch e  à  m anche long, une pioche et pour dix-huit jours de dres 9 cents la chonine et le prix em olns e* de 1 accusée  et les re- i Son Excellence M gr Courches- Soeurs du St osaire, M . es a  i rents et am is. M. Antoine M ichaud
p a in  ou de b iscuits et autres com m odités, com m e chaud ière , etc. » n 'a  guère varié  depuis le début ™arques de G endreau , M e ne  p ro n o n ça  une im pressionnante b e s  G ustave Sain îerre. • • d irigeait les funérailles.
Bientôt, on com m ença les trav au x  de construction pour de  bon. Le d ,  la guerre A u sujet des oeufs p agnon, ht 1 expose de la situa- oraison funebre sur .< 1 e sp e ra n c e , D ocham plain . Antoine G agnon. Nous prions M . Barrette et ses
travail fut très dur. Il fallut ponter les endroits dangereux . Une on annonce parfois aue  la distri- c .e lu ‘ ,des fall= 9t des condi- chrétienne » en face de la mort ; du  Som m aire. M. l abbe François ■ enfants d 'ag rée r l'expression b ien
prem ière  équ ipe  parvint à  la  rivière-du-Loup. On construisit deux bution se fera d= telle à  telle da- ‘° nS 6 d ®JTesse ,d an s  lesque lles j et des id ees  m odernes. Lavoie, cure e oi, e p u ! sincère de nos p lus vives condo-

wmiÊBËË. lÊ Ë m m m m m
cite a u  long, quelque part, le journal du courrier D urand  qui. cet à -d ire  toutes les fem m es et près- i?1166® p,a r  . défense, co n d am n a : de M ontreal, et son neveu  M. le 
hiver-là , fit le voyage  de Q uébec  à Halifax en  utilisant le nouveau  que tous les hom m es, som m es l ! ncu pei". a m ° ls de
chem in, et le récit nous donne une  bonne idée  du rég im e postal à  au jourd 'hu i au ss i in téressés dan s accu sa  10n- e e que
cette époque. Le « Chem in du  Portage » était loin d 'ê tre  carres- les nouvelles sur les den rées que polV al„ onn‘-r ho,u  °  u n - sen ten-
Bable. Il fallait le terminer, — ce qui fut fait bientôt. Le 18 m ai les fem m es a v an t la guerre  l'é - 1 6 °  anS e Penltencier-
1786. il fut jugé en assez bon état pour l'é tab lissem ent d 'u n  service taient aux nouvelles sur les m o­
de poste régulier. L 'itinéraire que l'on su ivait pour se  rendre  de des.
Q uébec à  Halifax p a r le no u v eau  chem in était celui-ci: « Parlant Ainsi,
ds la  Pointe-de-Levy, on se renda it au  Portage, à  la Rivière des C aps, d 'hom m es m oyens à  Londres je 
De là, a u  lac Tém iscouata. à  l'é tab lissem ent sur la  M ad aw ask a , au  j fus vivem ent in téressé à  la  lec- 
G rand  Saut de la Rivière Saint-Jean, à  Sainte-A nne (m a in te n a n t1 ta re  du 
Fredericton), Saint-Jean, N.B., pu is Halifax, soit 797 m illes », d 'ap rès
J.-Edmond Roy d a n s  son Histoire de la  S eigneurie de  Lciuzon.

Serge DUHAMEAU.

L 'abbé Ivcn 1

ans.

a  des oeufs ou du beurre.

;

léances.

M. ET Mme CYRILLE HUPE EN 
DEUIL DE LEUR FILS CYRILLE

Au d épart de la m aison mor-
Dr D avid  Beaulieu, de M ontréal, tuaire . la  croix précédant le cor- . . .  , _ , . „ „ „ „

Une g ra n d e  foule a ss is ta  au  ser- b illa rd  était portée p a r M. Wil- n ,)c 'jlnc i°m m e rv r ille
vice et acco m p ag n a  le cortège frid M ercier, professeur à  l'Ecole lnJe e r!° °. ' ,  ... .

—  - d* -  —  , " T t :  T S H  ^
' A déodat Lavoie. M aurice Bella- m aine L epage) est decede le 25

m ars a  1 hôpital St-Joseph, ap res  
b rève  m alad ie . Il n 'était â-

prison.
portée.

Le nouveau  cu ré  de 
t C a u s a p s c a lCONFERENCE DE M. LE CHANOI­

NE FORTIN SUR LA

a i s S ï S  tiS H S es  m Sm î FS
restrictions sur la  ration du  beur- Uno in téressan te  conference p u - , nom m er était M. l'ab b é  Eudora de la  defunte, Mme Robert Mc 

. Par contre, on annonçait aus- Clique SUr la Pologne fut donnée  D esbiens, c i-devant curé do S a in - , G a e ' 60 fllle: Mme Reml Bernler'
si que la  ration du lait n 'augm en- hier soir p a r  M- le chanoine Al- j te-R ose-du-D égelis. I
ferait p robab lem ent p as . phonse Fortin, d an s  la  sa lle  d e s .. N ous p rions la  fam ille en deuil .

On nous a  d é jà  enseigné  que fêles- a u  Sém inaire, sous les aus- [ a in si q u e  Son Excellence Mgr l'é- ®on beau-trere;
la  seule m an ière  certaine de res- p ices de la  C ham bre de Gommer- 'v ê q u e  et le clergé de notre dlo- dort M cGee, son  gendre,
ter en bonne san té  est d 'abso rber ce des Jeunes de Rimouski. Il y  | cèse  d 'a g ré e r  l'expression res- Homeo ire m b la Y- sa  bru; 
au tan t de corps g ras et de vita- a v a R foule com pacte. M. le Dr | pec tu eu se  de  nos sincères condo*1

_  . , , . . , „  __ i- m ines que possib le. Le beurre  é- Jacques Ringuet expliqua au x  au- . léances. j
O n connaît la  carte de la  province de Q uebec, encore qu^ m al (ai( notre p rincipale  source de diteurs cette conférence était '

E H B H H  E E " f : E É É  «  DE M, AIME COTE
puis, entra 1 O u taouais et le Labrador, 1 énorm e bloc qui s etend  vers cide con |;ent q  j r  d ans le récem m ent fondée. Le p résiden t 1 ---------  t*. ^?me A urele Bou
le Nord, ju sq u 'à  la  Baie Jam es et le détroit d 'H udson. D ans ce v aste  b eu rre  Qn . toU|eg de la  C ham bre. M. Paul-H . La- M me A lphonse G iguere.

w m m  m m m Ëgue. O n  sait ce que  ces territoires sont dev en u s depuis qu  on y  a  g Europe du côté de la  Pologne e t . ,  dépouillé  est expose e au  sa  ca th éd ra le . \ Mme y e Nicolas Bouchard, de

c . , . „ e ,  c . , , * „ » - * =  : !T
q u ! b ec° u  K  | ° m" ° T Ï Ï . 4 e La m en a c e  d e s  m ite s  ! * p i .e n ,  " Pp „ . r  h,™ Pa £

= “„d de* ruta»». 1 “ = de S? g t T C J Z t C  £  —  —  —  -  « S ^ Botch‘d  JE
bougum ou ? . , n e - o r o n , ,  s™ k q u e l  M  l u "  Me- "«"■ Peut à  elle seule la n c e , s u , e r th e d ja le . m em bres de la  lam .ll. en dem i un outra gm n d  deu ll récent p a r

D ans toutes ces solitudes du  nord, on rencontre les m em es for- nu  d jQ car(e „ Ce docum ent re- vos la in ag es  une a ttaque  du  genre  ■ Nos condo léances a  la  famille en d ag ree r 1 expression do nos plus ja  m or, de son père, M. Joseph 
m ations géologiques et, en p lusieurs parties, la  m êm e b o n n e  terre, m onta[t & ia  période d 'avan t- com m ando. D ans certa ines par- j deulL * I 8m ceres condoléances. j Im bault, qui dem eurait avec  elle,
les m êm es forêts de précieuses esences, les m êm es riches m inerais. g Uerre ties du  C an ad a , la  saison des mi- Le regretté  jeune hom m e était â -
M ais, encore une  fois, qu 'en  fera-t-on ? je i 'a j iu p a r  curiosité et j'y  a i tes est d é ià ouverte, m a lheu reuse- 1 gé de 27 ans. Il était le becru-frè-

Q u an d  le gouvernem ent can ad ien  et celu i de Q u éb ec  directe- b o u v é  une lisle a lléchan te  de m ent on le réa lise  souvent trop L AfilBlïûlJB Bd UBSSIflS ro de M- A déodat D rapeau , et le
m ent in téressé, ap rè s  avoir refusé les offres de T erreneuve. qui était vins po p u ia ires  puis- continuant ta rd - _ , „ frère de Mme G érard  Soucy. de
prête à  céder à  bon compte ses droits, la issa ien t les lords du  Conseil m a  iecture_ j-y  a i  txouvé des révé- 11 fa.ut m onter la garde  en pre- ( Lss p rem iers d essin s  qui furent faits sur 1 A m érique represen- Price, et de M. Joseph Bouchard,
Privé am pu ter le C an ad a  de tout le L abrador te rreneuv ien  d 'au- ia lions qui' m.g sem blaien t u n  vé- nan t les précau tions su ivantes: | ta ient notre continent comme une feirnne. D 'abord , on la  peignit de Détroit. Mich.
jourd 'hui, a-t-on  sérieusem ent p en sé  alors à  ce que l'on  p erda it ? S tab le  rêve. Lavez ou nettoyez tous les v ê -1 com m e une fem m e au  teint olivâtre, coiffée de plum es, arm ée d 'a rcs  Le jeune hom m e fut écrasé p a r
O n n 'a  m anifesté d an s  le tem ps aucune ém otion, bien q u e  cet aban- ^ u  chapitre  d es  hors-d 'oeuvre tem ents qui ne seront p a s  portés I et de flèches. La pêche  et la  ch asse , p rinc ipales occupations des une ch a rg e  de charbon , sur la- 
don du  L abrador fut l'un  des g ran d s  m éfaits politiques d u  prem ier j<ai com ptè gfx p la ts  depu is une d 'ici l'au tom ne prochain . ; A m éricains a u  début, étaient illustrées p a r deux  enfants chargés quelle il travailla it, lorsque
quart d u  siècle présent. C 'est que. à  l'in s tar de Voltaire, on consi- sa la d e  russe  à  un cocktail au  M ettez-les im m édiatem ent d an s  l'un  de g ib ier, l'au tre  de  poisson. produisit un  éboulis.
derail le  L abrador comme de p au v res  arpen ts de neige où pourtant, Rom ard a insi q u e  sept soupes. Des des coffres de cèdre ou d an s  d es  I  ̂ Lebrun a  exprim é l'A m érique p a r  une fem m e de carnation  oli- La dépouille  a  été transportée 
c 'est Incontestablem ent établi au jourd 'hu i, il y  a  des richesses m es- oeufs j Croyez le ou non j-y  ai sacs  de p ap ie r spécialem ent trai- 1 vôtre qui a  que lque  chose do b a rb a re . Elle est a ss ise  sur une tortue à  la dem eure  de M me Bouchard, 
im ab les d a n s  tous les dom aines, y  compris, su r le fleuve Hamilton. vu des oeufs p rép a ré s  de dix m a- tés ou d an s  des boites propres a- ! et tient d 'u n e  m ain  u n e  javeline et de l'au tre  un  arc. S a coiffure Les funéra illes au ron t lieu dem ain 
le p lus b s a u  et le p lus considérab le  pouvoir h y d rau liq u e  du  m onde n ié res diférentes I J 'y  a i aussi vec des boules à  m ites ou humée-1 est com posée de p lum es de d iverses couleurs. à  la  ca théd ra le ,
ontler; y  com pris, d an s  le vo isinage des G ran d es C hutes, d 'im m en- 1rouvé 14 sortes de poisson, 14 tez-les d 'u n  liquide spécia l a u  Nos sincères condo léances à  la
ses g isem ents de  fer de h au te  qualité, d 'une  teneur b ien  au -d essu s p la ,s d ’entrée et des desserts  qui cam phre. . ,  t -------------  m ère affligée et au x  ou tras m env
de l'o rd inaire , bref, un m inerai de choix pour la  ionte de l'acier. m -ont fa ;t rêver de nouveau . C achetez la  boite avec  du  pa- bres de  la  fam ille en  d e u il

d  au tres territoires iau  j e p en sa i a lo rs  que, pour avoir pier collant.
encore toutes ces  choses, il m e Ecrivez sur la  boite tout le détail 

M arion CHAPDELAINE. faudrait m e rend re  en  Irlande. Et de son contenu. V ous croyez peut-
dire que je su is  un m au v a is  na- être vous en  souvenir, m ais il y  a  à  la  p rem ière  élection de  1841 ? O n p ré tend  que  ce fut g râce  à  des 
geu r ! une ch an ce  sur dix q u e  vous l'ou- j m an o eu v res  hon teuses dues a u  gouverneu r lord S ydenham  et de

ToomoL O n avait, p a r  exem ple, p la c é  le b u re a u  de votation en

! ra n c e , J.-P. B ellavance. Henri-A. 
1 M artin, A dalbert Lebel et J. B. La-com m e des millions une
vo je gé q u e  de 21 an s. Le m aire de la

1 C ondu isa ien t le deuil M. l'ab- paT0‘sse  dc Rimouski. M. G érard
Hupe, est au  nom bre des treres 
et soeurs qui survivent au  re ­
gretté défunt, dont les funérail­
les, à  la  ca th éd ra le , le 29 m ars, 
ont été des p lus im posantes, au  
milieu d 'u n  vaste  concours de p a ­
rents et d 'am is. Le service fut 
chan té  p a r  M. l'ab b é  G allant, a s ­
sisté de MM. les a b b é s  L. Lebel

I

re sa  soeur; MM. G eorges et Tho­
m as L evasseur, ses frères; M. R.

M. Ro- 
Mme 
MM.

Edwin e t Louis Trem blay, ses pe- 
I tits-fils; M me Wilfrid M ercier, sa  
I n ièce; MM. Alfred, Benoît et A l­
bert Levasseur, ses neveux. D ans

QU’EN FERONS 
NOUS ? et M. C houinard  com m e diacre 

et sous-d iacre . M. A rsène Mi- 
ch au d  dirigeait les funérailles.

Nos sincères condo léances à  M. 
et M me Hupé et à  tous les mem-

MORT D'UN MILITAIRE RIMOUS- 
KOIS, M. HERVE BOUCHARD,

A VALCARTIER

f

.
. i

i

habitons.

se

t

L l M anoeuvres é le c to ra le sNous av o n s  p e rd u  tout cela. Perdrons nous 
te de  p rend re  les  m oyens de les  exploiter ? D écèsPourquoi L afo n ta in e  fut-il défait d a n s  son com té de Terrebonne _

S a in t- J e a n  de C h erb o u rg ■ blierez. —A été Inhumé à Lac-au-Sau-
Par erreur nous avons mention- --------  n .. . , . .   ' -  | dtihors, d®s centres habites, dans une foret, de sorte que les parti- mon le 20 mars, M. Cléophas Cor­

né dans notre numéro du 24 Naissance. -  M. et Mme Char- 83012600062 # 6 0 1 6 0 1  Hp rptnilf ^  de La Fontaine ne purent s y  rendre exprimer leur volonté, mier. Lui survivent, outre son é-
mcxrB la semaine dernière, la vi- les Bergeron, de St-Iean de Cher- ------------------- ------------- ltilUUI Lss réformistes du comte de Hastings, dans le Haut-Canada, ven- pouse (Marie-Louise Boisvert), sa
site à Rimouski, le dimanche pré- bourg, une fille née le 23 mars et Badigeonnez légèrement avec --------- gerent cependant cette indignité. Ils elirent La Fontaine et celui- mère Mme Chrysologue Cormier,
cèdent, do « S. Exc. Mgr Robi- baptisée le même jour par M. le du gras les bords de la marmite De retour d'outre-mer: le capo- ! cl Pu* immédiatement entrer en triomphe a la Chambre dont on avait ( des Iles-de-la-Madeleine, ses fils
chaud, évêque de Bathurst ». curé Albert Morin sous les noms dans laquelle vous faites cuire ral A. Bérubé, de Rivière-du-Loup, voulu 1 éloigner. Le peupla du Bas-Canada rendit la politesse à Edgar et Raoul, de Lac-au-Sau-
C'est Mgr C. Leblanc qu'il eût de Bernadette-Léda. Parrain et du macaroni, du spaghetti, du riz le soldat Xavier Briand, de Port- Baldwin, quand celui-ci fut défait dans son comté du Haut-Canada, mon, Jacques et Jean-Pierre, de
fallu écrire, car Mgr N. Robichaud marraine M. et Mme Guillaume ou toute autre pâte alimentaire. Daniel. (Gaspé). le soldat Adrien Lac-au-Saumon, et sa fille Marie­
n t  l'archevêque de Moncton. Charest. Ceci les empêchera de déborder. Ducharme, de Rivière-du-Loup. I \  | , . , . . Dr SAP. \ Ange, du même endroit
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HOMMAGE DE LA COMMISSION CAMPAGNE DE LA CROIX-ROUGE LA CHOIX-ROUGE ET MATANE
DANS LE COMTE DE RIMOUSKl 

—  19 4 4  —

s i d e n c e  d o  M l le  V i ta l in e  T rem -tous . /
M o re l  en f in  a u  c o m i té  d e  l a  b l a y ,  e t  M l le s  l e s  In s ti tu tr ices .  To- 

, . s o u s c r ip t io n  q u i  a  ta i t  s a  l a r g e  ta l  166.05.
_ ,n e  a u t r e  c a m p a g n e  e  a  p a r |  e( d o n l  v o ;c j \a  c o m p o s i t io n :  G r o s s e s - R o c h e s .  T o ta l :  8.00.
C ro ix -R o u g e  v ie n t  d e  s e  te rm in e r .  P r é s id e n t s  d 'h o n n e u r :  M . le  L es  M é c h in s .  Soil .: L es  D a m e s
L n c e  q u i  c o n c e r n e  to u te  a  p a r  c h a n o i n e  V ic to r  C ô té .  c u ré .  Lt-Col. d o  la  C ro ix  R o u g e ,  s o u s  l a  p ré -

lisle des montants souscrits S  ï  S S t tV Z S S S :  %
S f t Ü  des endroits et des sollici- c ^ w .  s *  « .  M , „ d

, e u r s ' * Y « 4 « s r a :
„ï,. ^  =5 ^  " s  .«to.- r  ° ™  “ ° •; j s t s j ï ï : r a - a - s  %  , sli
c o m m i s s a i r e s  d 'é c o le s ,  s o u s  l a  !f d e , la  1c ™ a ®n e  d °  s o u s c r ‘P- U n tel s u c c è s  e s t  d u  a  q u o i ,  a  g é r a n t  B.C.N.; D i r e c te u r s :  M M . tu t r ices .  T o ta l :  51.15.
p r é s i d e n c e  d e  M. A l p h o n s e  C h a s -  , lo n  d e  ' q u l  ' , -angois-J .  P e l le t ie r .  L ee  Lister .  S a i n t - R e n é G o u p i l .  Soil.:  M l le s
L  e n  l ' a b s e n c e  d u  p r é s id e n t .  S243 50 S oll ic i teurs-  M  et j  L?. q r a n d '3 u r , e.‘ le  b ie n - f o n d é  G e o r g e s - H .  L é v e s q u e .  D r V a lm ô n l  l e s  In s ti tu tr ices .  T o ta l :  74.60.

o rd r e  du jour su ivant a  été a -  B1C. SZ43.50. Solliciteurs. M. et de 1 oeuvre préd isposaien t, cer- i ap  • rre. Lermdre Thibcault. Pc- Saint A delm e. Soil.: M lles les
d o u t é  • L 'o n ^  St-Pierre Mlles M a -  ,e s . tous les citoyens à  donner gé- ,» r  Forbes. H ector G agnon. Hec institutrices. Total: 105.00.

.. L e s  C o m m i s s a i r e s  d 'é c o l e s  d e  L o u ise  C h e n a r iL  M a r ie  C la i r e  n e r e u s e m e n t .  M a i s  n 'o u b l i o n s  p a s  to r  R ic h a rd .  A lf r e d  D e s c h ê n e s  e '  S a in t  T h o m a s  d e

5 %  F v i H H F F F  a  —  —  '

* * ■ : ..............................................." ...........................

mwi*i
T h é r è s e  J e a n ,  T h é r è s e  B é la n g e r ,  ja ir e ,
P a u l i n e  C a n u e l ,  T h é r è s e  M i c h a u d  
et J a c q u e l i n e  C im o n .

LES H A U T E U R S . S50.00. Soll i-  
cit.: M. le c u r é  D a v id  T h e r r i a u l t .

S t-M A RCELLIN . S48.14. So ll ic i ta  
M m e  L o ren zo  G a g n é ,  M lle s  G e r -  

p r o p r i é t a i r e  d e  M a t a n e  A u to m o -  m o i n e  R ioux ,  T h é r è s e  P la n te .  Gil- 
b i l e  Enr.,  a  é t é  c o n d a m n é  à  p a y -  b e r t e  D u re t te .  Yv

E CAFESCOLAIRE A S, Exc .  
Mgr  PARENT I

! |

A 1â -:i
151.25.

i-M

j r i  r'

/ / /D u b é  e t  G l e a s o n

/ /

/C h e r b o n r a .

T o ta l : IF

N A T IO N A L E  DE LA C R O IX - S a i n l - J e a n d e - C h e r b o u r a .  Roll. : 'i 
R O U G E  C A N A D IE N N E  P O U R  M l le s  le s  in s t i tu t r ic e s .  T o ta l :  18.60. 
LE C O M T E  DE M A T A  ME. . S a i , l i "wil So11 :
M a t n n e  v il le .  S o l l ic i te u s e s :  T.es M utr ices .  T o ta l :  12.10.

S a in t -P a u l in .  T o ta l :  41.80.
G r a n d  to ta l  p o u r  le  c o m té  d e  

. M a t a n e :  2825.81.

: ' lus  le s m s -  im m é d i a t e m e n t  p o u r  L o n d re s  et.  la  p la c e ,  e t  il l e s  e n t r a î n a  e n  a -  
h o u r e  p lu s  ta rd ,  r e v ê tu  d e  l a  vont.  Lui et l e s  d é b r i s  d e  s a  corn-

q u  u  p .agnie ,  u n e  p o i g n é e  d e  v in g t  
h o m m e s ,  p u r e n t  ten i r  j u s q u ' à  l a  

s e  r e p r i s e  d e  l 'o l le n s iv e  p a r  le  b a ­
ta illon .

Le ro i  a  d e m a n d é  à  T r iq u e t  si 
d ’a u t r e s  h o m m e s  d e  s a  c o m p a ­
g n ie  a v a i e n t  é té  d é c o r é s .  C e  d e r ­
n ie r  a r é p o n d u  q u e  q u e l q u e s - u n s  

J* l ' a v a i e n t  é té  e t  q u e  d ' a u t r e s  d e ­
v a ie n t  l 'ê t re  b ien tô t .

u n e
m e m o  tu n i q u e  d e  c o m o u t  
p u i iu i t  u  s o n  p r e m ie r  v o y a g e  e n  
a é r o p l a n e ,  le m a j o r  Trig uct 
p r é s e n t a i t  d e v a n t  le  roi.

D a m e s  d e  l a  C ro ix -R o u g e .  T o ta l :  
144R.R0.

M a t a n e  p c r o i s s e .  E - u i s e s :  
’° -  in s t i tu t r ic e s .  T o t - q  42.95.

M e t is -B e a c h .  T o ta l :  245.90.
I o s  B o u les .  So ll ic . :  Ims 

d e  la  C ro ix -B o n n e ,  s o u s  l a  r r o s i -  
d o n r e  d e  M m e  A In h o n s o  Botté ,  
o |  M l le s  l e s  in s t i tu t r ic e s .  T o ta l :  
64.15.

B a i e - d e s - S a M e s .  S o l l i -  : T -s
D a m e s  d e  l a  C r o i x R o v n o .  s o u s  l a

c a u s e

A p r è s  a v o i r  é p in g l e  su r  s a  p o i ­
tr ine  l a  cro ix  e! so  < r u b a n .  
M a j e s t é  le  c o n d u is i t  d e v a n t  le 
lo y e r  p o u r  p a r l e r  l o n g u e m e n t  a -

°  ™ «.« LA v iC T O lü A  G R O S S  R E M ISE  AU 
M AJOR TR iQ UET PAR LE ROI 

GEORGES L O I-M E M E , AU
PALAIS DE BUCKINGHAM 1,1 s ”  c,r“ ; v!-'

to r ia .  a  C a s a  V-erardi. en  Italie, les  
14 e t  15 d é c e m b r e  d e rn ie r .

L a  c o m p a g n i e  d e  T r iq u e t  a v a i t  
i la  t â c h e  d e  c a p tu r e r  C a s a  B erar-

d i .  Elle  a t t a q u a  et fut su je t te  à  u n  La s é a n c e  d e  N o s  C o l l è g e s  a u  
(P.C.> L "  m o t o r  feu i n t e n s e ,  te l le m e n t  q u e  to u s  le s  Micro, à  R a d i o - C a n a d a ,  le  d i m a n -

P e t i l e M a l a n e .  Soil . :  L es  D a -  P a u l  T r iq u e t  a  r e ç u  s a  d é c o r a -  o ff ic ie rs  e t  50 p o u r  c e n t  d e s  hom* che .  d e u x  av r i l ,  à  7 h e u r e s  d u  soir ,
v o n s  q u  à  n o u s  in c l in e r ,  à  re- m e s  d e  la  C r o i x  B o n n e ,  s o u s  l a  l ion  d e s  m a i n s  d ”  roi G e o r g e  VI. m e s  lu r e n t  tu é s  o u  b le s s é s .  Tri- m e t t r a  e n  p r é s e n c e  Jo l ie t te  et V a l-

p r é s i d e n c e  d e  M m e  E d o u a r d  D ion, a u  p a l a i s  B u c k in g h a m .  q u e l  r e g r o u p a  le s  t r o u p e s  et con- leyf ie ld .  Le s u j e t  s o u m i s  a u x  d é ­
fi e! M l le s  l e s  in s t i tu t r ic e s .  T o ta l :  Il é ta i t  a u  c a m p  d ' A ld e r s h o t  d e -  v a in q u i t  l e s  h o m m e s  q u e  la  m e ib  l é g u é s  d e  c e s  c o l l è g e s  s e  r a t t a -

p u i s  a u e l a u e s  h e u r e s  s e u l e m e n t ,  l e u r e  c h o s e  à  fa ire ,  p u i s q u e  l ' e i r  c h e  a u  m o u v e m e n t  s y m b o l i s t e  -en
S a in te -F é l ic i té .  Soil . :  I a s  D a m e s  l o r s a u ' i l  fut a v e r t i  d e  s e  r e n d r e  a u  n e m i  é ta i t  e n  a v a n t ,  e n  a r r iè re  et l i t té ra tu re  e t  b e a u x - a r t s ,  (m u s i-

r e ç u e  d e  d e  la  C ro ix - R o u g e ,  s o u s  l a  p ré -  p a l a i s  d e  B u c k in g h a m .  Il p a r t i t  s u r  l e s  l i a n e s ,  c 'é ta i t  d e  c a p tu r e r  q u e .  p e in tu r e  et s c u l p tu r e ) .

en-g e  p o u r  
to u s .

a

i.s n —- s id e n c e  d e  M m e  J-B . C ô té ,  et ----------
l e s  in s t i tu t r ic e s .  T o 'al: GUERI DE SES BLESSURES. TPI-

O U F T  SFR \  P R O C H A IN E M E N T  
Soint-U lric .  Soil.: M  I.-G. D <our DE RETO UR A U  C A N A D A  

“ t M l le s  le s  in s t i tu t r ic e s .  T o ta l :
99.74.

, , d e M l l« s
et d  ac t iv i té  n 'e s !  nVis à  110.15. 

s e c o n d é e  t r è s  in t e l l ig e m ­
m e n t  et t rè s  g é n é r e u s e m e n t  p a r  
M lle  G e r m a i n e  S im a rd .

Nos col lèges au micro
CONDAMNATION D 'U N  PR O PR IE­

TAIRE DE GARAGE LON DR ES
D e v a n t  d e  te ls  la i t s  n o u s  n ' a -

m e r c i e r  et à  fé liciter.
F é l ic i ta t io n s  et r e m e r c i e n t  n ts  

to u s  l e s  c u r é s  q u i  on t  d o n n é  à  79.42. 
ce t te  c a m p a g n e  d e  c h a r i t é  l ' i m ­
p u l s io n  v iv e  et b ie n

M . E d m o n d  R ioux . d e  M a t a n e .

, , „ „ „  o n n e  B a n v i l le ,
c r  u n e  a m e n d e  d e  S600 et l e s  i r a i s  T h é r è s e  G a g n o n .  A l ice  V ig n o la  
p o u r  a v o i r  e n f re in t  le s  r è g l e m e n t s  e t C é c i l e  B ouil lon ,  
d e  l a  C o m m is s io n  d e s  Prix  et d u  LUCEVILLE. S8G.00. Sollicit.  :

M. L.-P. S t -L a u re n t ,  M lle s  L il ian- 
n e  G o u le t ,  Ju l ie t te  G o u le t  et R ita  

s e r v i c e s  d e  g a r a g e ,  e tc .  S t -L au ren t .
Le j u g e  A m é d o e  C a r o n  a  r e n -  St-GABRIEL. 938.50. 

d u  j u g e m e n t  d a n s  ce t te  c a u s e  in- M. le Dr A d é l a r d  L e b la n c ,  
t e n t é e  e n  v e r t u  d e s  r è g l e m e n t s  d e  G r a n d  to ta l  d u  co m té  
La C o m m is s io n  d e s  Prix  e t  d u  m o u s k i ,  à  d a t e  S 4 .150.00. 
C o m m e r c e  e n  t e m p s  d e  g u e r r e .
M e  R a o u l  F a f a r d  o c c u p a i t  p o u r  
l ' o r g a n i s m e  d u  C o n trô le  d e s  Prix. SO C IE T E  C A N A D IE N N E  DE LA

C R O IX -R O U G E  
C A M P A G N E  DE 1944 

C O M T E  DE R IM O U SK I 
1 Ville d e  R im o u s k i

L a  n o m i n a t i o n  s u i v a n t e  a  é té  ) Ncrzareth 
f a i t e  p a r  le  l i e u t e n a n t - g o u v e r n e u r  ! S t-R o b e r t -B e l la rm in  
e n  C o n s e i l :  I S t e O d i l e  et B e a u s é jo u r

M . le  Dr R. N a u d .  m é d e c i n  de" R im o u s k i ' Esl 
C a p - a u x - M e u l e s ,  I l e s - d e - l a - M a - , T o ta l  p o u r  l a  v i l le  d e  
d e l e i n e :  c o r o n e r  d u  c o m t é  d e s  I- R im o u s k i  e t  a l e n t o u r s  S2G27.7 
l e s - d e - I a - M a d e l e in e ,  d is tr ic t  
G a s p é .

C o m m e r c e ,  r e l a t i v e m e n t  a u x  p rix  
d e  v e n t e s  d e  m a r c h a n d i s e s  et

Soll icit.  :

g j j k«J V *clo Ri
s?

UNOMINATION O'UN CORONER mS2.193.00 
133.95 
127.29 
7 7 .0 '  
91.5 • PREUVE—AU-DESSUS DE PREUVE 

AU-DESSOUS DE PREUVEd e  P o in ( e - a u  P è r e  
! Bic
E sp r i t -S a in t  
L es  H a u t e u r s  

; N.-D. d u  S a c r é - C o e u r  
I S t - A n a c le t  

S t e B l a n d l n e

66.5.'
243.5F

40.0
50.0
75 .or 
70.11 Savez-vous ce que c’est?d ’exposition

68. 2;; j » IB
I M a c p è s  
‘ St D o n a t

St E u g é n e  d e  L a d r iè r e  
S t - F a b ie n  
S t C a b r i e l  
S t-G uy
S t- Is id o re  d u  L a c  d e s  A ig le s  50.0F

28 .3 '

37.9Î
60.05p u e

S  Nouveau Guide du Jardinier 1943-44 7.5'i
182.25

38.5C
31.25

GRATISB s a

■ w #

7 HlVht .h-
' Ilvtlv

)\f  en achetant 
! un r*it de 
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N O l'S  avons reçu beaucoup de lettres et 
de nombreux appels téléphoniques nous 

dem andant des définitions et des explicit! >ns 
des expressions: preu ,. -de . .
au-dessous de preuve . . . .  et s ir la manière de 
calculer la teneur en alcool des 
liqueurs alcooliques. Ce qui suit aidera a

(preuve) indique 57.1% d’alcool. En descen­
dant encore I échelle, une lecture de 75 degrés 
5h.es (25 l .P .) indique 42.8% d alcool. I n peu 
plus bas encore une lecture de 7i) degrés Sik 
( 30 U .P .) indique 40%  d ’alcool, 
est basse sur notre cciieile Sikes plus la t 
alcoolique est faible.
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ki d é s i r e  r e m e r c i e r  le s  
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/ le
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Plus la lec ture  
cneurA carde 

K i l l ’ll M i l l  K, 1.
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■mi>n tes dans le c a u llion« dissiper toute ambiguité.I: »Jac. e n timbre? « u bon-popte

o -h a u t mentionnés e t
t .  R ATI.S.

et
sW A vant que la loi de guerre soit passée à 

O ttaw a et appliquée clans tout le Dominion, 
loi sur laquelle la Commission des Liqueurs, 
n a rien a dire, la plupart des boissons alcooli­
ques vendues clans la Province de Québec 
possédaient une teneur en alcool de 75 degrés 
Sikes (25 1.1%  soit 42.8%. 
été bien spécifié que toutes les liqueurs alcooli­
ques domestic)ucs et importées offertes pour la 

vente dans le Dominion ne de-

d e u x  art i-
Au point de vue accise et douane, tous les pays 
ont leur façon différente d ’exprimer la teneur 
en alcool des spiritueux. D ans l’Empire 
Britannique la table de Sikes a été légalisée 
(1816) comme base pour l’établissem ent du 
titre  alcoolique. Pour illustrer e t mieux faire 
comprendre ce qu’est la table alcoolique Sikes 
ou pourrait m ontrer l’échelle Sikes comme 
représentant les divisions ou degrés d’un ther­
momètre. Le zéro degré au bas de l’échelle 
représenterait de l’eau pure sans alcool. A la 
partie supérieure, soit au som m et de l'échelle, 
le degré 175 qui est le maximum représenterait 
de l’alcool pur sans eau. Par conséquent la 
mesure sur cette  échelle alcoolique nous donne­
rait imm édiatem ent la teneur en alcool.

iv»trc nouveaut. m: W H P E R R r w . m
GRAINETIERS £. PÉPINIÉRISTES 
935B IV 0  ST LAURENT. MONTRÉAL

s o u s c r ip  
le s  so l l ic i teu rs  

p o u r  le u r  g é n é r o s i t é  d e  tou te  e s ­
p e c e .  L ob jec t i f  a  é té  d é p a s s é  d e  
5600.00. so it 15 p .c .  C 'e s t  u n  fort 
b e a u  s u c c è s .
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Par cette  loi il a
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% ' j v ) valent pas posséder 
alcoolique supérieure à 70 degrés 
de preuve (30 U .P.) soit 40%. 
('■ o in inc  ré.su II a l  
i lo m m iir i- .s  f é d é r a l e s  i l  e s t  à 
l ’o n s t u t e r  t / n e

%
une teneur

ICOM. C lo v i s  R o y  dit L au z te r  
d é c é d é ,  à  V a l  B ril lan t le 22 m a r s  
S o n  é p o u s e  <A n g è l e  G a g n é )  Ve 
p r é c é d é  d a n s  l a  to m b e .  L a  d é  
p o u i l le  m o r te l l e  fut e x p o s é e  ch e :  
M m e  A u g u s t e  Q u e lle*  et le s  fu n é  
r a i l l e s  o n t  e u  l i e u  s a m e d i  25 m a r s

— M e rc re d i ,  e n  l 'é g l i s e  d 'A m g u i  
on t e u  l ie u  l e s  fu n é r a i l l e s  d e  M m  
A r th u r  D u m a i s  (G i lb e r te  P a r e n t '  
d e c é d é e  le 26 m a r s  à  l ' â g e  d e  26 
a n s  e t  5 m o is .

—L e  23 m a r s ,  à  T ro is-P is to les .  
es t  d e c o d e  M. E rn e s t  Rioux. é p o u x  
d e  D a m e  D é l im a  M o r n c a u .  S e s  

i f u n é r a i l l e s  o n t  e u  l ieu  lu n d i .
— Est d é c é d é  à  S H J lr ic .  le  27 

: m a r s .  M. A c h i l le  C a r o n ,  â g é  d e  
: 66 a n s .  S o n  é p o u s e .  A ta l in o  D a i ­
g le .  lu i  su rv i t .  S e s  fu n é r a i l le s  
e u  Beu  à  S a in t  Ulric.

? "e s ECRIT DE MEUVE 
5 7 .1 %  D’ALCOOL
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les l iq u e u rs  

a lcoo liques  liai t i t r a ie n t  a n -  
/ l a r a r a n  t 12.11%
[tins m a i n t e n a n t  q u e  111%
Notons

TU ES UNE
CUISINIÈRE

LA 'ROYAL
E S T  U N E  

i IMPAYABLE / LEVURE 
------------- (  IMPAYABLE.Y

e t i t r e n tl’expression preuve 
correspond à KH) degrés de 
l’échelle Sikes et équivaut en 
d ’autres termes à 57. 
volume. T out spiritueux dont le 
titre  alcoolique, est supérieur à 
preuve est dit au-dessus de 
preuve et tout spiritueux titran t 
moins que preuve est d it au- 
dessous de preuve. Par exem­
ple, une boisson dont la teneur 
en alcool est 115 degrés preuve 
sera désignée 15 degrés au- 
dessus de preuve (15 O .P.) correspondant en 
d ’autres termes à 65%  en volume. I ne b is- 
son dont la teneur eu alcool est 60 degrés 
preuve sera désignée 40 degrés au-di s s us de 
preuve (40 la.P.) correspondant en d 'autres 
termes à 34.3% en volume.

En regardant notre représentation de l’éclu-llc 
Sikes nous pouvons voir que I 75 degrés Sikes 
(75 O.P.) indiquent 1(M)% d ’alcôol, eu des­
cendant un peu l’échelle, une lecture de 120 
degrés Sikes (20 O.P.) indique 68.5' a alcool. 
Plus bas une lecture de 100 degrés Sikes

PREU V E: n e
À

en passant que 
teneur de 40% est un peu plus 
élevée que celle de la plupart des 
spiritueux vendus 
Bretagne en ces dernières années.

Pour mieux illustrer et mieux faire comprend 
ce que représente la différence entre ces deux 
teneurs alcooliques, prenons une bouteille de 40 
onces du stock d’avant-guerre et enlevons une 
once et deux dixièmes d ’alcool pur (soit 2.6 oz de 
spiritueux) pour le remplacer par de l’eau et 

un produit conforme à la te­
neur lim ite légale fixée par les autorités fédérales.
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'  I"* l iq u e u r s  a lco o l iq u es  v e n d u e s  a u jo u r ­
d 'h u i  d u n s  la P rov ince  <le Q u éb ec  so n t  t) 
la m ê m e  t e n e u r  e n  n leool île 10% f / , „ .  
re l ie s  v e n d u e s  d a n s  to u t e s  les

m
>

A
a n tr e s  pa r-  

t ies  d u  C u m u la .  C e l l e  t e n e u r  a lcoo lique  
n 'a  /aïs é t é  / tre ser i te  [>ar la C o m m is s io n  
des  L iq u e u r s  d e  la P rov ince  d e  Q uébec  
m a is  e lle  a é té  la s u i t e  d 'u n e  r é g le m e n ­
ta t io n  f é d é r a l e  s 'a iq , l iq n o n t  i) to u te s  les 
I irav inccs  d u  D o m in io n .
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A COMMISSION DES LIQUEURS DE QUEBECM. T . A. PUMPHREY travaille pour la guerre. Un 
jo u r, il commença à éprouver des élourdissements, il 
se sentait nerveux e t souffrait de constipation. Un 
foie paresseux était la cause de te s  malaises. H eu­
reusem ent que grâce aux "Fru il-a-lives"  il pul bientôt 
se rem ettre d ’aplomb. Vous-même, stimulez votre 
foie a te t  les " rrm l-a -liv e s" , les cemprimés pour le 
h i e  f r i  sa teademl le plus au Canada.
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Le P rogres du  GolfeR lm o u s k l ,  « e n d r e d l ,  3 1  m a r s  1 9 4 4

O P IN IO N S EN LIBER TE

L e l r e  o u v e r t e  à  “ Un a c t i o n n a i ­
r e "  d e s  C a i s s e s  P o p u l a i r e s

L E T T R E  DE LA C H A M B R E  D E  p o in t  d e  v u e  A ^  R EU N IO N  D E S  E M P L O Y E S
C O M M E R C E  D 'A M O U I AUX 1 V o b 3  C h a m b re  d e  C o m m e rc e

C H A M B R E S  D E  C O M M E R C E  %
n r  UflTDC n r n i n i J  ta u x  d 'in s ta l la t io n  e t d 'é le c tr ic i té
Ut n u  I n t  H t b i u n  à  la  C ie  d e  P o u v o ir  d u  B as  St-

L a u re n t ?

LE PE R E  ET L E S E N F A N T S  DU M AJOR PAUL TR IQ U E T , l C „  EN V ISIT E  A Q U EBEC
i D E  M A G A SIN'

I *rU n e  c e n ta in e  d e  p e r s o n n e s  a s ­
s is ta ie n t  à  la  r é u n io n  d e s  e m ­
p lo y é s  d e  m a g a s in  d im a n c h e  d e r ­
n ie r  à  l 'H ô te l G e o rg e s  VI.

L es  c o n fé re n c ie rs .  M M . G e o rg e s  
B o u c h a rd  e t  A u b in  M o rin  tr a itè re n t 
d e  la  v e n te  a u  co m p to ir , d e  l'é -

d e s  em -

j y f$-v .C h e r  A c tio n n a ire ,  n  , . , . ,
J 'a i  lu  v o tre  le t tre  o u v e r te  a u  POUf [601311161 11116 D 3ISS6 Q6 S

N o tre  p o in t d e  v u e  est b a s é  s u r  
p lu s ie u r s  c o n s id é ra t io n s  :

1.— Q u 'i l  e s t a c c o rd é  à  d 'a u ­
tr e s  p a r t ie s  d e  la  p ro v in c e  d e s  , , , ,
r é d u c t io n s  a u x  c o n s o m m a te u rs  ; t£d a<3e  e t  d e s  d e v o n s  

d 'é le c tr ic i té  P lo Ye s -

■y * Tsuj-et d e s  C a is s e s  p o p u la i re s .  V o s  
o b s e r v a t io n s  e n  m a r g e  d e s  c o n s i­
d é r a t io n s  la i te s  p a r  M . G é ra rd  Fi- 
lio n  s u r  le  c ré d it a u x  c o lo n s  e t le s  
C a is s e s  p o p u la i r e s  d a n s  « L a  T e r­
r e  d e  C h e z  N o u s  » on t fa it  su r-  C h e r  m o n s ie u r , 
g i r  b ie n  d e s  q u e s t io n s  d a n s  m o n

V■> t tI m. • %

j
■

.m ■
> j f  v

ü f(C o m m u n iq u é ) .2.— Q u e  le s  ta u x
A m q u i, Q u é ., le  29 m a r s  44. e t d 'in s ta l la t io n ;so n t in c o n te s ta -  M . G e o rg e s  M a s s o n , q u i  p ré s i-  

b le m e n t  p lu s  é le v é s  d a n s  n o tre  d a i t  la  r é u n io n , a  d e m a n d é  a u x  
L a  C h a m b re  d e  C o m m e rc e  ré g io n  ; e m p lo y é s  d e  p re n d r e  l 'in té rê t  d e

•esprit. Je v o u s  le s  s o u m e ts  b i e n , d 'A m q u i a  é tu d ié  la  q u e s t io n  d e s  3 ,__Q u 'a d v e n a n t  u n e  ré d u c t io n  le u r  p a t r o n ,  d e  s 'h a b i tu e r  à  fa ire
^ U,m ^ e m e n t e l  *e  v o u s  s a u r a i s  j ta u x  d 'é le c tr ic ité  à  s a  r é u n io n  d u  d a n s  le s  ta u x  la  C ie  d e  P o u v o ir  le  t r a v a i l  m ê m e  d u  p a tro n , c a r  ce  
g ré  d 'y  d o n n e r  su ite . V o u s  a u re z  j 1 2  d é c e m b re  1943, p o u r  c e  q u i la  d u  B as  S t-L au ren t fe ra it  u n  g e s te  so n t e u x  le s  c h e fs  d e  d e m a in  et 
l à  u n e  m a g n if iq u e  o c c a s io n  d e  1 c o n c e rn e  . d e  n a tu r e  à  fa ire  c o n s e n tir  Vins- le s  fu tu rs  m a r c h a n d s .  Ils d o iv e n t

s e  r e n d r e  in d i s p e n s a b le s  a f in  q u e  
p a r  q u i s e  so n t a b s te n u s ,  ju s q u 'à  d a te ,  le s  p a t r o n s  a i t  a s s e z  d e  c o n f ia n -  

H. D e m e rs , a u x  fin s  d e  d e m a n d e r  d e  g o û te r  à  la  n é c e s s i té  e t a u  c e  e n  e u x  p o u r  le u r  c o n f ie r  le  
J 'a im e ra is  to u t d 'a b o r d  q u e  a u x  C h a m b re s  d e  C o m m e rc e  d e  b ie n fa it  d e  l 'é le c tr ic ité ; s o in  d e  le u r  m a g a s in .  L es p a tr o n s

v o u s  in d iq u ie z , p u is q u e  c 'e s t  là  R im o u sk i, d e  T ro is -P is to le s , d e  4.— Q u e  la  C ie  d e  P o u v o ir  d u  a im e ra ie n t ,  e n  g é n é r a l ,  p o u v o ir
l a  r a i s o n  q u i  v o u s  a  a m e n é  à  M o n t-Jo li e t d e  M a ta n e  d e n o u s  B a s  S t-L a u re n t p e u t  v e n d re  p lu s  a l le r  p a s s e r  l 'h iv e r  e n  F lo r id e .
fa i re  v o s  o b s e rv a t io n s , où  M . Gé* ------------- ------ d e  p o u v o ir  q u  e lle  ■ s n  d is tr ib u e  a c -  rn a is  p o u r  c e la  il fa u t q u e lq u  u n
r a r d  F illo n  c h e rc h e - t- i l  à  « fa ire  C ro y e z -v o u s  v ra im e n t  q u e  le s  tu e l le m e n t ; P ° u r  le s  r e m p la c e r  p e n d a n t  le u r

C a is s e s  q u i c o n s e n tiro n t a u x  co- 5.—-Q u e  c e tte  c o m p a g n ie  n e  a b s e n c e .
, jY rille  ^  a il la n c o u r t ,  a u  C o n - ]o n s  d e s  p rê ts  s u r  s im p le s  s ig n a -  P e u t in v o q u e r  le s  r a i s o n s  q u e l l e  II d e m a n d e  a u x  e m p lo y e s  a u s s i  Le m a jo r  F .-G e o rg e s  T riq u e t, g é r a n t  d e  ce t é ta b l is s e m e n t ,  M . m a jo r  P a u l T riq u e t; M . Jos. B eau - 

so il L g is la n f  e t  a u  S é n a t, c o m m e  tu re s  d e  l 'e m p ru n te u r  et d 'u n e  Vle?.*.. " n a l t r e  e t R lu i fa u t d  a v o ir  c o n f ia n c e  e n  e u x  e t e n  c o m m a n d a n t  d e  la  c o m p a g n ie  P h il ip p e  D ra p e a u . C e tte  p h o to  lieu , d é p u té  p ro v in c ia l  d e  Tém is* 
u n  g r a n d  b ie n fa it  n a t io n a l  e t o u  c a u tio n  v e rro n t le u r s  s o c ié ta i r e s  s ta b i l is e r  s o n  o rg a n is a t io n  a v a n t  le u r s  p a tr o n s .  L es m a r c h a n d s  c a -  „ &  M< d u  s e c o n d  b a ta i l lo n  d e  ré -  n o u s  fa it voir, d e  g a u c h e  à  d ro i- c o u a ta ;  M lle  Y v e tte  T riq u e t, ta n te
n o  c ^L8 e . l  1. ,1l3 a s  " ° e P r e n d r e  r e (jr e r  le u r s  d é p ô ts  ? E st-ce  q u e  la  d e  c o n s e n t ir  u n e  ré d u c t io n , p u is -  n a d ie n s - f r a n ç a is ,  a v e c  d e s  c a p i-  s e rv e  d e s  F u s ilie rs  d u  S a in t-L a u - te , le  b r ig a d ie r  E d m o n d  B la is, M . d e s  e n fa n ts , e t le  lieu t. coL J.*
q u e  M . V a u la n c o u r t  a  fa it u n  i0 ; d u  c ré d it a u x  c o lo n s  m o d if ie  e  °  ° P e re  s u r  u n e  a s s e z  g ra n -  ta u x  d e  p lu s  d e  $ $ 0 0 .000.000.00, r e n t, e s t d e  p a s s a g e  e n  n o tre  c i- C., c o m m a n d a n t  d e  la  ré g io n  m i- Ju lie n  C h o u in a rd , d ir e c te u r  d u  r e ­
b e a u  c o u p  d  a c tio n  e n 'e n g a g e a n t  ja  p o li t iq u e  d e  l 'a d m in is t r a t io n  ° e e n v e rg u r e  d e p u is  e n v iro n  2 0 1 s e r a ie n t  u n e  fo rce  c a p a b l e  d e  té. Le m a jo r  T riq u e t, p è r e  d u  h é -  li ta ire  d e  Q u é b e c ; Y o la n d e  T ri- c ru te m e n t, a u  d is tr ic t m ili ta ire  d e
le s  C a i s s e s  s a n s  le s  c o n s u lte r  ». d e s  p rê ts  ? L es s o c ié ta i r e s  so n t-  a n s  ' I r e n v e r s e r  le s  g o u v e rn e m e n ts  s  ils ro s  p a u i T riq u e t, V .C ., e s t a r r iv é  q u e l, e n fa n t d u  m a jo r  P a u l  Tri- Q u é b e c .
J a i  b ie n  lu  le s  d e u x  a r t ic le s  d e  ’ ’ ’ ‘ '  ' ' ' ’ ’
M . F ilio n  s u r  le  c ré d i t  a u x  c o lo n s
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fa ire  u n  p e u  d e  lu m iè re  s u r  v o tre  U n e  ré s o lu tio n  fu t p r o p o s é e  p a r  la l la t io n  c h e z  le s  
le t tre  o u v e r te  d e s t in é e , j 'im a g in e . ' J.-O. L a ro c q u e  e t s e c o n d é e  
à  é c la ir e r  v o s  c o n c ito y e n s .

•' >c o n s o m m a te u rs LÉ;
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t r ­
a v e l e r  le s  d e u x  n o m in a tio n s  d e

6 .— Q u 'u n e  b a is s a  d a n s  le s  ta u x ,  é ta ie n t  u n is .  C 'e s t  p o u rq u o i ,  le s  à  Q u é b e c  et s 'e s t  re t iré  à  l 'h ô te l  q u e l; le  m a jo r  
d 'in s ta l la t io n  e t d 'é le c tr ic i té  n e  a u tr e s  r a c e s  o n t ta n t  p e u r  

l e s  fe ra it  q u 'a u g m e n te r  la  v e n te  d u  n o u s  et q u e  d s  te m p s  à  a u t r e  ils
j e s s a ie n t  d e  n o u s  fa ire  p e u r .  S i 

d e s s e rv i  I n o u s  é tio n s  c o n s c ie n ts  d e  n o tre

ils  le s  m a îtr e s , o u i o u  n o n , d e F .-G eo rg es  T ri- 1 P h o to  "R e la tio n s  E x té r ie u re s  d e
d u  q u e l; C la u d e  T riq u e t, e n fa n t d u  l 'A rm é e '') .R® C la re n d o n , o ù  il e s t l 'in v itéle u r  C a is s e  ?

e t le s  C a is s e s  p o p u la i r e s  et je  n 'a i. , , P a r c e  q u e  d e s  M e s s ie u r s  L__
n e n  v u  d e  te l q u i  m e  ju s tif ie ra it c u ré s  o n t p a r t ic ip é  à  la  fo n d a tio n  p ro ilt d e  c e tte  c o m p a g n ie ;
d e  fa ire  u n e  te lle  a ff irm a ito n . i e ( a u  d é v e lo p p e m e n t d e  C a is s e s  - ?"— Q u ® 1® te r r ito ire  d e s s e rv i  | n o u s  é tio n s  c o n s c ie n ts  d e  n o tre

J 'a im e r a is  b ie n  s a v o ir  a u s s i  o ù  p o p u la i r e s  et d 'o r g a n i s m e s  d e  p a r  c e lte  c o m p a g n ie  e s t  s u f f i s a n t , fo rce . n o u s  n e  to lé re r io n s  p o in t. $ d ï S a î i 0 8 2 M C l  P P Q C è S  C M  C î O l f i S 0
« M . F ilio n  d it q u e  le  g o u v e rn e -  l 'U .C .C ., fau t-il q u e  le  g o u v e rn e -  m e n t. p(; u p le  P ° u r  lu i p e rm e tt re  I p a r  e x e m p le , q u e  d a n s  la  G a s p é -  _  „
m e n t  n e  d it e t n e  la is s e  e n te n d r e  m e n t a il le  le s  c o n s u l te r  d a n s  u n e  d 3  r e c u i r e  s e s  ta u x . j s ie  il y  a it  95 p .c . d e s  e m p lo y é s  C »
n u lle  p a r t  q u 'i l  v e u t  m e ttre  la  lé g is la tio n  d o n t c e s  o r g a n i s m e s  N olr C h a m b re  d e  C o m m e r c e 1 d u  C .N .R . q u i so n t a n g la i s  a lo r s
m a in  s u r  le s  C a is s e s .  » A -t-il é té  p e u v e n t  s e  p ré v a lo ir  ? e s p e r  r ®c e v o ir  u n e  r é p o n s e  s o u s  q u e  la  p o p u la t io n  e s t  95 p .c . fran -
d é jà  q u e s t io n  q u e  le  g o u v e rn e -  C o m m e n t, e n  q u o i M . V a il la n -  £ ? U C \ p l i °  le s  M e m b re s  d e  v o tre  ç a is e .
m e n t e m p lo ie  d e s  p ro c é d é s  p o u r  co u rt a-t-il p u  e n g a g e r  le s  C a ls -  C h a m b r ® d e  c ro u e  q u  e lle  n e  c e s  | M . P .-E . G a g n o n ,  m a i r e  d e  Ri- 
d é tr u ire  « u n  a d v e r s a i r e  à  m é n a -  s e s  q u i  so n t d e s  in s ti tu t io n s  p a -  i SGra t r a v a i l le r  p o u r  o b te n ir  u- m o u sk i, fé l ic i ta  l 'A s s o c ia tio n  d e s  
g o r  » q u i  s e r a i t  e n  l 'o c c u r re n c e  r o is s ia le s  a p p a r t e n a n t  exc lu sive- . / . - ^ Ct‘0 j , . d a " n  ®S ta.U?  d f"  M a r c h a n d s -D é ta i l la n ts  d 'a v o ir

c u ™ “ ? - - -  -  > - »  ^
V o u s  r e m e rc ia n t  d e  v o tre  b ie n -

7.— Q u e  le  te r r ito ire

LA “ M IN E-SA BO T
N ouvel e x p lo s i f  n a z i ,  —  “ Le 

p lu s  m a u d i t '1 d e s  e n g in s  s e ­
c r e t s  d e  l 'e n n e m i.

H

La re v u e  " A u jo u r d 'h u i "  c o n t e s t e  le  m a n d a t  de  L o u v ig n y  d e  M o n -1 

t ig n y  en  C o u r d 'E c h iq u ie r ,  -  M e J a c q u e s  P e r r a u l t  d é c l a r e  q u e  
le s  d r o i t s  d 'a u t e u r  o n t é t é  s u s p e n d u s  d e p u is  la  g u e r r e .  -  U ne 
r é v é la t io n ,  —  En d é l ib é r é .p r is  l 'in i t ia t iv e  d 'o r g a n i s e r  u n e  

s o iré e  d 'é tu d e  e n  m ê m e  te m p s  
q u e  r é c r é a t iv e  p o u r  le s  e m p lo y é s  

v e i l la n te  a t te n tio n , n o u s  d e m e u -  d e  m a g a s in s  Le m a r c h a n d ,  tou t
,  __ c o m m e  le s  c o rp o ra tio n s , d e v a i t
LA C H A M B R E  DE C O M M E R - r é c o m p e n s e r  u n  b o n  e m p lo y é  et

a u x  c o lo n s  q u i n 'a  a u c u n  ra p -  ^  ?  ^ P ^ R n r n n F  lo r s q u  il c o n s ta te  q u  il e s t d é -

r a m ?  s f i  - - -
g o u v e rn e m e n t  D u p le s s is  e n  1938 s o n t  d e  re p o n d re  a  c e s  q u e lq u e s  L es c o n s o m m a te u r s  n 'o n t p a s  le  h n  q u e  m o n  e n tr e p r is e  v iv e  q u a n d  te u r  d a n s  ia q u e lle M. L o u v ig n y !  d c  la  p o u rs u ite  e n  d é c la r a n t  ci 
e n  fa v e u r  d e s  c o m te s  d e  B o n a v e n - q u e s t io n s  q u 'o n t s u s c i té e s  d a n s  d ro it d 'a c c e p te r  d e s  c o u p o n s  d e  >e d is p a r a î t r a i .  » M e  G a g n o n  d e  M o n tig n y , r e p r é s e n ta n t  a tt it ré  la  q ^ a itd e  su rp r is e  d e  to u s , q u e '
tu re . G a s p e -N o rd . G a s p e -S u d  e t m o n  e sp r it  v o s  o b s e r v a t io n s .  A  ra t io n n e m e n t  d e ta c h e s  e t le s  d e -  d o n n a  d e s . c o n s e i ls  a p p r o p r ie s  d e  la  S oc ié té  d e s  g e n s  d e  L e tt r e s , . d 'a u te u r ,  en  v e r tu  d u  |
d e s  I le s -d e - la -M a d e le m e  e s t tort o u  à  ra is o n , je  c ro is  q u e  v o u s  ta i l la n ts  n e  p e u v e n t  le s  a c c e p te r  a u x  e m p lo y e s  e t le s  a s s u r a  a u  ils  d c  F ra n c e - r é c la m e  S359.50 d u  p è - d ro it p u b lic  a n g la is ,  é ta b l is
b o n „  • P o u m e z -v o u s  n o u s  p a r l e r  a l l e z  in té re s s e r  n o s  g e n s  q u e  v o u s  q u e  s 'i ls  le s  d é ta c h e n t  e u x -m ê m e s  s e ro n t le s  p re m ie r s  a  b é n é f ic ie r  re  j a c q u e s  C o u s in e a u , d e  la  S o c ié -  ic s  c o n fé re n c e s  d e  B erne
d e  1 e ff ic a c ité  d e  c e tte  loi d e  1938 a v e z  v o u lu  s a n s  d o u te  é c la i r e r  o u  le s  fo n t d é ta c h e r  p a r  u n  d e  d u  s u c c è s  d e  le u r s  p a tro n s .
©t d e s  s e r v ic e s  q u  e lle  a  r e n d u s  à  p a r  v o tre  le ttre  o u v e r te .  le u r s  e m p lo y é s  d e s  c a r n e t s  d e  M. M a x im e  B e a u lie u  d it q u e
c e u x  p o u r  q u i  e lle  fu t é d ic té e  ? P a u l-E m ile  LAFERRIERE. ra t io n n e m e n t.  c e r ta in s  p a t r o n s  n e  so n t p a s  to u -

i —  U nW a s h in g to n . —  (P .C .)
p ro d u it d u  g é n ie  teu to n , 

m o r te l le  m in e

C ro y e z -v o u s  v ra im e n t  q u e  le s  P o u rq u o i le s  C a i s s e s  a u ra ie n t-  : 
d i r ig e a n t s  d e s  C a is s e s  d o iv e n t e lle s  d û  ê tre  c o n s u l té e s  ? S 'a g is -  : 
te n ir  c o m p te  à  c e  p o in t d e  c e  q u e  s a i t- i l  d 'a p p o r te r  q u e lq u e s  m o d i- 
p e u v e n t  p e n s e r  e t d ire  le s  p o liti-  f ic a tio n s  d a n s  la  r é g ie  in te rn e  d e  
c is n s  d a n s  le u r  c o n d u ite  à  te n ir  | n o s  C a is s e s  o u  d 'u n e  lo i d e  c ré d it 
d a n s  l 'a d m in is tr a t io n  d e  le u r s

n o u v e a u
u n e  p e ti te  m a is
te r re s t re  q u e  n e  p e u v e n t  d é c e le r  
le s  d é te c te u rs ,  a  la i t  s o n  a p p a r i -  

i tion  s u r  le  fron t ita l ie n , e t  p o s e  
n o u v e a u  p ro b lè m e  a u x  fo rce s  

d e  te r re  q u i y  c o m b a tte n t .
D a n s  u n  r a p p o r t  q u 'i l  a  a d re s -  

| s é  m a r d i  a u  l ie u te n a n t -g é n é ra l  
| L esley -J. M c N a ir , c o m m a n d a n t 

g é n é r a l  d e s  fo rce s  te r re s t r e s  d e  
l 'a r m é e ,  le  l ie u te n a n t-c o lo n e l  A l-

p ° r fred-K . D u M o u lin , d e  re to u r  d 'u* 
e t  d e

M o n tré a l. —  <Du « C a n a d a  ».) té  d e  Jé su s , p o u r 3.595 lig n e s  ( s a n s  
L 'h o n . ju g e  E u g è n e -R é a l A n - u n  m o t d e  p lu s ) ,  r e p ro d u ite s  d a n s  

' g e rs , d e  la  C o u r d e  l 'E c h iq u ie r  d u  la  r e v u e  m e n s u e lle  in titu lé e  « A u- 
C a n a d a ,  a p r è s  a v o ir  p a t ie m m e n t jo u rd ’h u i ».

ro n s

s o c ié té s  ? u n

n e  m iss io n  e n  q u a l i té  d 'o b s e r v a ­
te u r . e x p o s e  le s  e ffe ts  d e  c e  n o u ­
v e l  e n g in .

------------------------------------------------------ j R o m e, o n t é té  s u s p e n d u s  d e p u is
jo u rs  p o rté s  à  a id e r  le u r s  e m -1 la  g u e r r e .  P a r ta n t, M . d e  M o n tig n y  
p lo y é s  e t q u e  ceu x -c i n 'o b t i e n n e n t  n 'a  a u c u n  m a n d a t  d e s  é c r iv a in s  
p a s  to u jo u rs  ju s tic e  d a n s  le u r s  | d e  F ra n c e  m e n tio n n é s  
ré c la m a t io n s . L e s  p a tr o n s  d e -  d é c la r a t io n ,  p a r c e  q u e  s o n  m a n -  

| v r a ie n t  s a v o ir  r é c o m p e n s e r  le s  d a t  a  p r is  fin e n  1938. Il n e  p e u t  
b o n s  e m p lo y é s , c h e rc h e r  à  a m é -  d o n c  le s  r e p r é s e n te r  et, e n  lo i. n e  

j lio re r  le u r  so rt e t le s  a id e r  q u a n d  le s  r e p r é s e n te  p a s .  
ils  d é s ire n t s 'é t a b l i r  à  le u r  c o m p -

D é s ig n é e  s o u s  le  n o m  d e  « m i­
n e -s a b o t », c e tte  m in e  e s t fa ite  d o

I
d a n s  la

c o n tr e -p la q u é  o u  d e  p la s tiq u e , ef 
c o n s titu ef  Un

le  p lu s  m a u d i t  » d e s  
e n g in s  s e c re ts  d e  l 'e n n e m i.

C e tte  n o u v e lle  m in e , r a p p o r te  
p r é s e n te  l 'a s p e c t  

d 'u n  in n o c e n t p a in  d e  s a v o n , 
m a is  c o n tie n t a s s e z  d e  TN T p o u r 
a r r a c h e r  le  p ie d  d e  l 'h o m m e  q u i 
m a r c h e  d e s s u s  ».

objectif M e P e r r a u l t  c ite  le s  p lu s  s a ­
v a n ts  - ju r is te s  a n g la i s  p o u r  a ff ir­
m e r  q u 'e n  d ro it in te rn a t io n a l  la  

n é s  p a r  le s  m a r c h a n d s  e t le s  j s j e x a c te  e x p re s s io n  d e  
n o m s  d e  c eu x  q u i le s  o n t g a g n é s .  | in te rc o u rs  » ré g i t le s  é c r iv a in s  

U n c h è q u e  d e  $10, d o n n é  P a r j d a n s  le s  p a y s  e n n e m is  d e p u is  la  
L o ren zo  O u e lle t < R im ouski D riv e  j g u e r r e .  Il p e u t  y  a v o ir  d e s  e x c e p -  
Y o u rse lf)  et g a g n é  p a r  M . F .X .  | lio n s , m a i s  o n  le s  tro u v e  d a n s  le s

j a r r ê té s  m in is té r ie ls  s ig n é s  p a r  le
I U n ja m b o n , v a le u r  d e  S3, d o n  g o u v e rn e u r -g é n é ra l  d u  C a n a d a ,  .... , ,, , .

d u  M a g a s in  G é n é ra l ,  g a g n é  p a r  e n  v e r tu  d e s  m e s u re s  d e  g u e r r e .  J. a v o i, c o n  o u m e e
M . G e o rg e s  M a s s o n . E, d 'a p r è s  le s  r è g le m e n ts  e n  vi- D u M o d ® . « m a is  le s  c o ll in e s  en

| U n ja m b o n , v a le u r  d e  S3, d o n  g u e u r , q u a n d  V acüon  a  é té  in s ti-  s 0 ?. h tte ra  e m e n t s a le e s .  d o  so r te  
d e  L ou is A m iot. g a g n é  p a r  M . J.- tu é e , le  s é q u e s tr e  d e s  b ie n s  e n n o - 1 ^  11 s e m b lc  ^ o u r s  y  e n  a v o ir

m is  n e  p o u v a it  a u to r is e r  M . d e  Un n ° u y e a u  chÆ m p a p r e s  «P» 
M o n tig n y  à  p re n d r e  d e s  p r o c é - , e n  a  , a l* s a u te r  u n  
d u re s .  Et M e P e r ra u lt  c ite  à  l 'a p ­
p u i d e  s o n  a rg u m e n t u n  a r r ê t  d e  
la  C o u r d 'a p p e l  d e  la  S a s k a t c h e ­
w a n , r e n d u  e n  d é c e m b re  1942.

D u M o u lin ,se te .
V o ic i la  lis te  d e s  c a d e a u x  d o n -i

« n o n

« N o s  h o m m e s  r é u s s is s e n t  à  la  
d é tru ire  a v e c  d e s  c o c k ta ils  molo* 
to v  ( ré c ip ie n ts  d 'e s s e n c e  e n f la m 1 
m é e  q u e  l 'o n  la n c e  s u r  l ’ob jec-

, dU
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R U G E N ^

1: P. P o tv in .
| U n  b o n  d e  S3 e n  m a r c h a n d is e s ,  

d o n  d e  La C ie  S a n te r re ,  L iée , g a ­
g n é  p a r  M. J.-A. B o u c h a rd .

U n e  c h e m ise  p o u r  h o m m e , d o n  
d e  M . J.-A. V e rre a u lt,  g a g n é e  p a r  
M m e  A d rie n  M ic h a u d .

B V

m■ t  -m-, wmX .. I>av!
i| SIR O P D ’ERABLEVU e r s î -4 * I M e J e a n  G e n e s t, c .r., d 'O t t a w a . ,

U n e  b o ite  d e  c h o c o la t  d e  5 lb s , a  e n s u i te  p a r l é  p e n d a n t  p lu s  d u -  FT SU CR E 
d o n  d e  M . G . B é la n g e r , g a g n é e  n e  h e u re  p o u r  d ire  q u e  M . d e  
p a r  M m e  J.-A. V e rre a u lt .  I M o n tig n y  a v a i t  le  d ro it d 'in s ti tu e r

U n e  u rn e , d o n  d u  M a g a s in  l 'a c t io n  o n  q u e s t io n  e t q u 'i l  re*
D e sL a n d e s , g a g n é e  p a r  M . P .-E . p r é s e n te  to u jo u rs  la  S o c ié té  d e s  
G a g n o n .

U n e  b o îte  d e  c ig a re tte s ,  d o n  d e  
M . L é o p o ld  F illion , g a g n é e  p a r  
M . N e lso n  P ép in .

U n s e t à  th é  e n  v e r r e  ta i l lé , 
d o n  d e  l 'A sso c ia tio n  d e s  M a r ­
c h a n d s  D é ta il la n ts , g a g n é  p a r  M .
R. D e sc h ê n e s  ( e m p lo y é  c h e z  M .
L. Q uelle* ).

U n p rix  d e  c o n s o la tio n  d e  S I, 
d o n  d e  M ic h a u d , E nr., g a g n é  p a r  
M m e  L.-J. L e p a g e .

w$: <:. mje i S , b -A:
■; .U' L es fe rm ie rs  p ro d u c te u rs  d o  s i­

ro p  et d e  su c re  d 'é r a b le  p o u r ro n t 
c e tte  a n n é e ,  v e n d re  d ire c te m e n t 
a u x  c o n s o m m a te u rs  le u r s  p ro d u its . 
D e s  p rix  m a x im a  o n t é té  fixés p o u r 
to u t le  C a n a d a  e t le s  fe rm ie rs

xV
Om ■

N eus'te 'H

^ a r c l
Kreuz

M.
v . ..S \& | p B ms nm G e n s  do  L ettres, d e  F ra n c o . |

ORue h ■e"z
L ors d u  té m o ig n a g e  d e  M . Lou-

V igny  d e  M o n tig n y . M e P e r ra u lt .  n -o n t c e tte  a n n é e ,  b e s o in  d e  
d a n s  u n  c o n tre - in te r ro g a to ire  d e s  ^ e n c e  p o u r  v e n d re  a u  p rix  d e  
p lu s  s e r re s ,  a  la it a d m e t tr e  a u  d 6 ta i] . La C o m m iss io n  cro it q u 'a u  
té m o in , e n  p re n a n t  u n  a  u n  le s  e- m o in  6 5  do  la  ré c o lte  to ta le  
c n v a in s  m e n t io n n e s  d a n s  la  p la m ;  d o  A r a b l e  s e r a  v e n d u  d ire c te - 
te  q u e  le  em o rn  n e  s a v a i t  p a s .  s i  m e n f d u  fe rm ie r  a u  c o n s o m m a te u r  
en  1938, le s  a u te u r s  e n  q u e s t io n  
fa is a ie n t p a r t ie  d e  la  S o c ié té  d e s  
G e n s  d e  L e ttre s  Et d e p u is  la  g u e r ­
re , le  té m o in

ÆKv X- V f ü Sa Z X ;

Jelzen /jpAngermundec B P >

< x j
i f /%

. X
E v id e m m e n t le  s u c r ie r  p e u t  vei> 
d re  m o in s  c h e r  q u e  le s  p r ix  fixés, 
m a is  il n e  p e u t  p a s  v e n d re  p lu s  

... . ig n o re  d a v a n ta g e  c h e r . C e s  p rix  c o m p r e n n e n t  le s
s i s  e n  fon t p a r t ie .  f ra is  d 'e m b a l la g e s  e t le s  c o n te -

Le R ev . P o re  C o u s in e a u  a  p la n  n a n l s . C o m m e  ils  so n t le s  m ê m e s  
d e  b o n n e  foi a b s o lu e  
d u is a n t  le s  a r t ic le s  e n

L
’EI.ITE île notre jeu n esse  jo u e  su vie sur  

le  su ccès de l ut tuque q u i brisera lu 
inenuee nazie. L’efTort de tout le  peuple  

ennudieii e st co n cen tré  vers ©et o b jectif.

pus l ’a tten tio n  q u ’il fout nu devoir essen tie l 
q u e lu gravité du m om en t n ou s im p ose . El 
nou s m in eron s la sta b ilité  des prix q u e le 
Canada a assurée au  co û t d e très grandes d ifli- 
c u lté s . C e lte  s ta b ilité  est in d isp en sab le  à 
l ’cflu  a c ilé  dc n o s efforts et à la  p ou rsu ite  d e la 
ju s t ic e  co m m u n e  en tem p s de guerre, de 
m êm e q u e l le  sera la con d ition  d 'u n e  prospérité  
durable dans la paix.

INITIATIVE D E S  C O O P E R A T E D R S  
DE R IM O U SK I e n  re p ro -  p o u r  to u t le  C a n a d a  o n  p e u t  le s  

q u e s t io n  d o n n e r  à  la  ra d io .
L a  S o c ié té  C o o p é ra tiv e  A g ric o -  p o u r  a jo u te r  q u e  p lu s ie u r s  d e s  S iro p  n o  n c la s s é :  S2.40 le  g a l ­

le  d e  R im ousk i. q u i é tu d ie  d e p u is  a u te u r s  m e n t io n n e s  lu i a v a ie n t  io n ; C a té g o r ie  C A N A D A  F O N C E : 
d e u x  a n s  l 'o r g a n is a t io n  n é c e s s a i -  d o n n e  le d ro it d e  p u b lie r  le u r s  a r -  $2.65; C a té g o r ie  C A N A D A  INTER- 
re  à  la  v e n te  d u  la i t  p a s te u r is é .  %c4es d a n s  la  r e v u e  « A u jo u r- M ED IAIRE: S2.90; C a té g o r ie  C A - 
a  d é c id é  d e  d o n n e r  su ite  à  c e  p ro -  d  h u i ». N A D A  CLA IR: S3.15 le  g a l lo n ,
je t im m é d ia te m e n t. Le co m ité  s p é ­
c ia l  n o m m é  à  c e tte  fin s 'e s t  r é u ­
n i r é c e m m e n t à  l 'E c o le  d 'A g r ic u l-  
tu re  s o u s  la  p ré s id e n c e  c o n jo in ­
te  d e  M M . W illie  G o u le t e t A lfred  
G a g n o n .  M M . J.-N . A lb e r t  e t A r- 
th u r  R ioux , a g ro n o m e s ,  é ta ie n t  i 
p ré s e n ts .

r?Î!ï i!ÎTï

P lus que ja m a is , il est urgent «l'appuyer et  
<le rcnforcir c e l le  en treprise «le nos arm es. 
Q ue ce  so it la  préoccupation  u n iq u e  «le nos 
esp rits, la raison «le n os travaux, le  sen tim en t  
«pii nous inspire.

■t&r r$ t

Nos so ld a ts se  b a tten t pour un  Canada et un 
univers où  la confiance, l'espoir e t la sécu rité  
seront les  principes «l’ex istence. C hacun d ’eux, 
«pie t e  so it  dan s l ’in d u str ie  ou  l ’agricu ltu re, 
veut revenir à u n e s itu a tio n  q u i co n tien n e  des 
certitu d es «l'avenir. C’est ü n o u s de l ’arrière de 
préparer à ce m on d e de d em ain  u n e  base soliih- 
et sta b le , con d ition  essen tie lle  d ’un après- 
guerre heureux et fécond.

ï&rA *
iETABLI

189911 ne faut pas que la  course au profit, «pic la 
poursu ite d ’am b itio n s personnelles c l  égo ïstes  

d étou rn en t «le ce  devoir. Si n o u s nous T R A IT E M E N T  J U S T EM. l 'a b b é  O rn e r  D 'A - ; 
m e u rs , c u ré  d e  S a in te -O d ile ,  a  ; 
c o m m u n iq u é  le  r a p p o r t  d u  t r a v a i l  
d 'o rg a n is a t io n  q u 'i l  a  fa it d a n s  
le s  é q u ip e s  d 'é tu d e .  L a S o c ié té  
q u i c o m p ta it  60 m e m b re s  a  p r a t i ­
q u e m e n t  d o u b lé  s e s  effec tifs  à  la  
s u i te  d 'u n e  c a m p a g n e  d e  r e c r u ­
te m e n t. A v e c  u n  g ro u p e  d e  c u lt i­
v a te u r s  a u s s i  r e p ré s e n ta t i f ,  l a  c o ­
o p é ra t iv e  d e  R im o u sk i s e r a  e n -  
m e s u re  d e  ré s o u d re  p lu s ie u r s  | 
p ro b lè m e s , p a r t ic u l iè re m e n t  c e lu i  j 
d e  l a  v e n te  d u  la i t  e n  n a tu r e ,  à  
l 'a v a n t a g e  du producteur et du  
consommateur.

nou s
lan çon s «buis la course aux prix tou jou rs p lus  
lia n ts , aux salaires tou jou rs plus élevés ou  aux  
bénéfices in in terrom p u s, nous ne d on n eron s

I I I

gne R A IS O N  P O U R  A V O IR  C O N F IA N C E

Z i  D u ra n t p lu s  d e  44 a n s  le  t r a i te m e n t  ju s te  d e  l a  
C o n tin e n ta l  Life lu i a  g a g n é  l a  c o n f ia n c e  d e s  d é ­
te n te u rs  d e  p o lic e s  e t d e s  b é n é f ic ia i r e s .

THE CONTINENTAL LIFE INSURANCE COMPANY

I TorontoBureau chef i-i

I.-ARTHUR EGAN, G érant de division
(03, Edltlce Québec Powes, Québec.Le premier d’une série de messages du gouvernement canadien soulignant 

l’importance d’enrayer la hausse du coût de la vie et de prévenir la déflation.
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Le PROGRES DU GOLFE
RESCAPES APRES 7 JOURS 

D’ISOLEMENT SUR UNE BAN­
QUISE DU GOLFE

*  Rimouskl, vendredi, 31 mars 1944
Le soin des tapisd é d u it q u 'i l  im p o rte  d 'in c ite r  le s  

C a n a d ie n s  à  p la c e r  la  v ic to ire  a - 
v o n t  tou te  pensée  d 'in té rê t p e r ­
son ne l. D 'o ù  le  s lo g a n  de  « V ic ­
to ire  d 'a b o rd  ».

i l  fu t p o u rv o y e u r  s u r  le  b a te a u  F é lix  S t-P ie rre , R om éo R oy, d e  St- 
Ja lobe rt, à  P o in te -au -P è re  et, d e - U lr ic ,  Théo . D io n , d e  M aterne, 
p u is  1934, i l  lu t  rec lus , en  sa  de - M a u r ic e  R ioux , d e  M o n tré a l. Les 
m e u re  à  S t-U lr ic , m in é  p a r  la  m a - p o rte u rs  d 'h o n n e u r  é ta ie n t M M . 
la d ie  q u i d e v a it  le  c o n d u ire  a u  N . L a v o ie , d e  Q ué b e c , A lp h o n s e

C im o n , d u  C a n to n  T ess ie r, M a ta -
M . J.-B. R o y  a v a it  ép o u sé  le  12 ne . A lf re d  Le vasse u r, d e  M o n t-  D a n g  ^  pQrt c a n a d ie n  d s  y Est 

a o û t 1902, A m a ry l is  P aque t et, le  Joli, et A im e  B e a u lie u  d e  St U1 (B u p ) _  Leg ^ g  0 c c u p a n t3 do 
4 m a i 1915, il c o n v o la it  a v e c  M a - ‘ ‘c - L a  c ro ix  é ta it  p o rté e  p a r  M . V a v io n  dp  la  c ie  d u  p a c iü q u c  C a ­
r ie  S im a rd , q u i lu i s u rv it.  ■ R o ge r L a m a rre  et la  c ro ix  d u

Le  re g re tté  d é fu n t a v a it  b e a u - T ie rs -O rd re , p a r  M . R a y m o n d  
c o u p  c o n tr ib u é  a u x  o e u v re s  so- R oy- La q u ê te  p e n d a n t le  ser* 
c ia le s , p a ro is s ia le s  et re lig ie u s e s . v ic e ^  ,^u * P o r de s  n e v e u x ,
A u s s i la  s y m p a th ie  cau sé e  : a r  L l. G e ia id  St P ierre , d e  M o n t- jo li ,  
sa  d is p a r it io n  s ’est m a n ife s té e  a d - e * L i.  A d r ie n  R ioux, d e  M a ta n e . 
m ira b le m e n t à  l'o c c a s io n  d e  ses Le  n o m b re  c o n s id é ra b le  d e  p e r- 

q u i e u re n t s o n n e s  v e n u e s  p o u r  p r ie r  a u  s a ­
lo n  m o rtu a ire , où  le  c o rp s  d e  M . I.- 

A  la  m a is o n  d u  d é fu n t la  le  B=e R o y  fu t e xp o sé  e n  c h a p e lle
v é e  d u  c o re s  (ut fa ite  o a r  M . l 'a b -  : f  I im p o s a n t c o r te g e  q u i

1 a c c o m p a g n a  le  m a tin  des o b ­
sèques, p ro u v e n t h a u te m e n t le  
b o n  s o u v e n ir  q u e  tous g a rd e n t à  
c e  d is t in g u é  c o n c ito y e n  d is p a ru  
et la  s y m p a th ie  q u 'i ls  té m o ig n e n t 
à  s a  fa m il le  é p ro u vé e .

Les fu n é ra ille s  é ta ie n t sous la  
d ire c t io n  d e  M . L é on  R ira is , de  
M a ta n e .

Saint-Ulric l 'm b lê m eV o ic i 
d u  S ix iè m e  E m p ru n t 
de la  V ic to ire  q u i

*

y § .
1WÊ-

I
a c c o m p a g n e ra  a u  
cou rs  d u  p ro c h a in  
e m o ru n t d e v a n t ê- 
tre  la n c é  le  24 a v r i l  
p ro c h a in  le  s lo g a n  
« V ic to ire  d 'a b o rd

O n  la v e  le s  b o is e rie s  q u a n d  e l-  
C e  n e 's t p a s  p a r  h a s a rd  q u 'o n  ]es SOnt s a le s . O n  c ire  le s  p la n -  

n  c h o is i ce s lo g a n . I l  re s s e m b le  c h e rs  d é fra îc h is . M a is  le s  ta p is ,  
d 'assez  p rè s  à  c e lu i d u  C in q u iè -  q u ; re p ré s e n te n t p a r fo is  u n  p la c e -  
m e  E m p ru n t q u i é ta it, on  s 'en  
s o u v ie n t. <• H â to n s  la  V ic to ire
I l  s u g g è re  q u 'o n  n 'a r r iv e ra  à  m é - re s . S an s  d o u te , 
r ite r  la  p a ix  q u e  s i n o us  p o u rs u i-  to yo z  ré g u liè re m e n t a v e c  la  b a ­
v o n s  sans  re lâ c h e m e n t la  g u e rre  la y e u s e  m é c a n iq u e  m a is  p a s  p lu s , 
a c tu e lle . O n  ré a lis e  q u 'i l  ne se ra  Le m a u v a is  é ta t d e  b e a u c o u p  de  
p a s  fa c ile  d 'e n  a r r iv e r  là  et q u e  ta p is  est d û  a u  m a n q u e  d e  so ins , 
d 'im p o r ta n ts  évé n e m e n ts  s 'in s - A u s s i q u e lq u e s  c o n s e ils  s u r l 'e n -  
c r iro n t d a n s  l'h is to ire , c o m m e  l i n -  tr-  lie n  des ta p is  no  s e ra ie n t p a s  

^ v a s io n  de p lu s  en p lu s  p ro c h a in e , d o  trop , 
a v a n t qu e  ne se lè v e  l ’a u b e  de 
la  p a ix  s i dés irée .

Les c o n d itio n s  a c tu e lle s  n e  son t

mH*
to m b e a u .

%  :
,

■ JT • i
m e n t c o û te u x  n e  re ç o iv e n t p a s  

• to u jo u rs  to u s  le s  so in s  né ce ssa i- 
v o u s  le s  ne t-

m ».i
n a d ie n  q u i a  été fo rcé  d 'a t te r r ir  • 
s u r u n e  b a n q u is e  d a n s  le  g o lfe  
son t a r r iv é s  d a n s  u n  p o rt de  l'E s t 
à  b o rd  d u  b r is e -g la c e  « S a u ra i » 
q u i le s  a v a it  rescapés.

Le  s a u v e ta g e  se f it  e x a c te m e n t „  V ic to ire  d 'a b o rd  », te l se ra  
u n e  s e m a in e  a p rè s  l'a t te r r is s a g e  j c s]0g a n  d u  S ix iè m e  E m p ru n t de 
fo rcé . D a ns le  ra d e a u  de c u o i t- i 3 V ic to ire  d o n t la  c a m p a g n e  
ch o u c  q u 'u n  a v io n  lu i a v a it  je té  C o u v r ira  le  lu n d i .74 a v r i l ,  a p  
d u  h a u t des a irs , le  tr io  ra m a  p re n d -o n  a u  C o m ité  N a tio n a l des 
p e n d a n t sep t jo u rs  d 'u u e  g la c e  à y ;n a n  
l'a u tre .

f i
m

im p o s a n te s  fu n é ra ille s  
lie u , le  14 à  9 h. 30.

i l

i
Les m e u b le s  lo u rd s  la is s e n t des 

e m p re in te s  d é s a g ré a b le s , 
p e u t y  re m é d ie r  e n  p la ç a n t u n  
in q e  h u m id e  s u r le s  e m p re in te s  
't  r r  re p a s s a n t lé g è re m e n t a v e c  

fe r c h a u d . A u  lie u  d 'a tte n d re  
q u e  c e r ta in e s  p a r tie s  s o ie n t usées, 
•o iirn e a  le  ta p is  d a n s  u n  a u tre  

cns. de  te m p s  à a u tre ; a in s i i l  
s’u s e ra  é g a le m e n t.

s de G ue rre .
. 1 c m  îe t iic  p - pt le  m ê m e  « V  -  p a s  (ei ] e m 3 n , d iffé re n te s  de  ce l-

Les tro is  h o m m e s  son t D .-A .  s - r m o r té  de d e u x  S e m a is  a u - îe£ .  l i s t a ie n t  i l  y  a  s i x  m o is  
D u v a l.  d E a s t K ild o n a n . a u  N b m -  q u e l o.- a  a io u tc  lo  c h n tre  « I •• îc r5  d u  p ré c é d e n t e m p ru n t. D e p u i.
to b a . p ilo te  de 1 a v io n :  A . ;A .  io r -  p o ..t en fa ire  u n  s ix  ro m a in .  N o s  w  , H e n tis? a n to s  v k lo îro 3  d c  r A
g u so n . des Rept ile s  s u r la  C o te  c o m p a tr io te s  de  la n g u e  a n g la is e  ,ric fu o  du  N o rd _ o n  s-c3 , p ro b a . 
N o rd  m é c a n ic ie n  a  b o rd  de la p -  o n t tro u v é  d a ns  cet e m b le m s  un e  L le m e n t bsTré  d -illlIK ÎO ns tro ro . 
p a re il,  e t  Léo V ig n e a u ], ,  de  C a p e  s ig n i i u l ic c  q u i  i o  p e u t a v o ir  peuseg qlJp in v a s io n  3e ch a m o - 
W h it t le ,  p ro v in c e  de  Q u e b e c , p a s -  en fr m  is. C o m m e  le  « V  » do m  d c  d is n ip e r p a -,:c  q u 'e lle  nous  

p o u r  S aye r ^  l 'a v io n .  Q u a n d  ou  le s  ],, v i to i est a v a n t le  « 1 » q u i c o û te ra  fo r , c h c r  e il s a c r ific e s  de
• re s c a p a , le s  tro is  é ta ie n t tra n s is , est le  « is  •> fra n ç a is , ils  on  o n t ,o u |es sorlog

m a is  i ls  n e ,a ie n t  p a s  en co re  s u r L e "S ix iè m e  E m p ru n t de la  V ic ­
ie  p o in t  de  p é rir . r~

Le c a p ita in e  W il l ia m  P oo ls , d u  
b r is e -g la c e  <- S a u re l », d it  q u e  jGS 
lo rs q u e  le  tr io  fu t re sca p é  i l  r a ­
m a it  en  d ire c tio n  de la  h a u te  m e r

O nbé  Ls -P li. Berger, c u ré  d e  la  p a -
s e rv ic e  fu t c h a n té  e iIrio

l ’é g lis e  d e  S a in t U lr ic , p a r  son n e ­
v e u  M . l 'a b b é  P a u l-E m ile  L a m a r­
re, c u ré  d e  St lo g u o r  'B o n a v e n tu - 

d e  M . l 'a b b é  L s P h . 
c u re  d e  S tL é a n d re ,  et de  

B é la n g e r d u  S é­
r ie  R im o u sk i. D a ns  les

in i
L e  re L  ass is t,M o r t de  M . Jean-Bte R oy.

10 m a rs  d e rn ie r , est d é c é d é  à  sa  A n c t il 
d e m e u re , M . Jean-B te R oy, a p re s  M . I . : h é  R ien 

d ’u n e  m a la d ie  m in a  ire ip lu s ie u rs  a n n é e s  
s u p p o rté e  a v e c  u n e  p a tie n c e  a d - s ta lle s  d u  s a n c tu a ire , on  re m a r- 
m ira b le  p ro u v a n t s a  g ra n d e  fo i q u a it  M g r  M é d a rd  B e lz ile , P.D., et 
c h ré tie n n e . S a  ré s ig n a t io n  a  fa it  M . : ib h é  W . D ionne , d e  S te -F la - 
1 e d if ic a tio n  d e  tou s  ce u x  q u i Vont v ie , tous d e u x  a n c ie n s  cu ré s  d e  
c o n n u  e t a im é . C e t h o m m e  d e  S t-U lr ic .

a u  eB raer, r i

Le  re g re tté  d é fu n t la is s e  
p le u re r  s a  pe rte ,
1 M a r io  S im a rd  •, ses f ils  M . R o ­
la n d  R oy, d e  C h e s e n in g , M ic h i­
g a n , M . Je a n -M a rie  R oy, E. E. B .,| 
e t M . A d a lb e r t  R oy, E. C ., d e '
Q u é b e c , et u n e  f ille ;  M lle  M a r ie -

m m  M Ë L « E  5  îe „

,  È S S v #
/ A d î le  R o y ' % n , S r  : t  M ,%  " ° "  — lés ». d i,  l 'u n
Jean-B te  L a m a rre  (Z é lia  R oy, ) St- 
U lr ic ;  ses b e lle s -s o e u rs  M m e  E d ­
m o n d  R oy, S t-U lric , M m e  C h a rle s  
R oy, C h e s e n in g , M m e  C o n ra d  
F o u rn ie r, S te -A n n e d e - la -P o c a liè -  
re, M m e  H o rm is d a s  R oy, M m e  
L o u is  R oy, S t-U lr ic , M m e  A lp h o n - .

, se  C im o n  (R o s e T ld a  P a q u e t >,
! C a n to n  Tessie r. M a ta n e , M m e  

Ls-G . R io u x  (A n n a  S im a rd >, M a ­
terne, M lle  A lic e  S im a rd , S t-U lr ic ,
M m e  E lzé a r P aque t, d e  S te-F lo- 
re n c e ; ses b e a u x -frè re s : M . l 'a b b é  
A ld é r ic  P aque t, M ic h ig a n , M . F é­
l ix  S t-P ie rre , M . Jean-B te L a m a r ­
re, S t-U lr ic , M . C y p r ie n  R oy,
M o n t-J o li, M . R é a l P aq ue t, T ro ts- 
S a u m o n s , M . E lzéar P aq ue t, Ste- 
F lo re n c e , M . A lp h o n s e  C im o n ,
C a n to n  T ess ie r, M a ta n e , et u n i  
g ra n d  n o m b re  d e  n e v e u x  et n ié - J 
ces.

son ép o u sé
S i vo u s  u til is e z  le  b a la i à  la  p la -  

de  la  b a la y e u s e  m é c a n iq u e .
jo u rn a l m o u illé  e n  

p e tits  m o rc e a u x  et é te nde z-les  s u r

to ire  se ra  l'o c c a s io n  
de l ’a rr iè re  de  c o n tr ib u e r  à  re n d re  d é c h ire z  u n

p o u r c e u x  ce

M . l'a b b é
é de  la  pa ro isse , et M . 

a p rè s  a v o ir  re - l 'a b b é  E. F ou rn ie r, d u  S é m in a ire  
s c o n s o la tio n s  d e  d e  Ri 

? M . l 'a b b é  
>t d e  M . le  bec, l

L s -P h ilip p e n a u fra g e s  c i  i l  le u r  ici.a des m o in s  lo u rd s  ces s a c r if ic e s  q u e  ; 
p ro v is io n s  et d u  m a té r ie l.  M a is  le  no s  so ld a ts  s u r les c h a m p s  de  le  ta p is  a v a n t de  b a la y e r .  C e c i a i ­
m a  a v a is  tem ps e m p ê c h a  des re- b a ta il le  son t p rê ts  à  c o n s e n tir . d o ra  n o n  se u le m e n t à  ra m a s s e r 
che rche s  fruc tue uses  ju s q u 'a u  19. i a  p o u s s iè re  m a is

S a u re l » e ffec tua  le  s a u v s ta -  -r-— -----  c o u le u rs .

s 'é te ig n it  p a is ib le m e n t 
m il ie u  de s  s ie n s  
ç u  le s  d e rn

b i

k i à  a v iv e r  le s1012:

M . D esros ie rsass:
P au l-E  
v ic a ire  L. R oy .

u c r 311
de

re n d u s  p a r  
m a ire

Los ta c h e s  de g o u d ro n  s 'é p o n ­
g e n t a v e c  d u  té tra c h lo ru re  d e  c a r ­
b o n e . s i d is p o n ib le , ou  to u t a u tre  

Tenez le  p a in  b ie n  e n v e lo p p é  liq u id e  c o m m e rc ia l s p é c ia l et d e  
d a n s  d u  p a p ie r  c iré , d ras le  ré - b o n n e  q u a lité .  U n e  a u tre  sug ge s- 

Le c a p ita in e  P oo le  a  d it  q u e  ir ig é ra te u r  p o u r  p lu s  de  f ra îc h e u r ( io n  v e n a n t d 'e x p e rts : p la ce z
lo rs q u 'i l a accosté a u  re to u r  i l  ne  ou  d a n s  u n e  b o ite  à  p a in  b ie n  m o rc e a u  d e  p a p ie r  b ru n  o u  u n

L a tte rr is s a g e  fo rcé  eut l ie u  le  lu i re s ta it de  l 'h u ile  q u e  p o u r  d e u x  v e n tilé e . C o nse rvez  le  p a p ie r  c i-  b u v a rd  s u r  la  ta ch e  de g o u d ro n  et
s o ir  d u  14 m a rs , ve rs  n e u f h e u re s , he u res  de m a rch e . 11 é ta it  p a r t i  ré , vo u s  tro u v e re z  b ie n  à  l'e m -  re p a sse z  s o ig n e u s e m e n t a v e c  u n
Le le n d e m a in  u n  a v io n

q u e s  e 
à  l'u n e  o n t été 

,ie d e  la  D u fo u r, 
T a v ie  le  phonse

Pain ci papier ciréL e  d é fu n t a p p a r te n a it  
d e s  fa m il le s  le s  p en

à  S te-i 
a i t  le  f 
> D a m e  O c t

î. I l  éti
M J.d e  M .i l le t  16 /8  e t é 

p h  R o y  e t d, 
f il.  I l  f it  ses é tu des  

c la ie s  a u  S é m i

7 j a-
in o u s k i. A uA s ;

u n
:hant, re m a rq u a it  

a u s s i M . Ed.-X. O u e lle t, E dm o nd
r  d em e r­

d e  R im o u s -
COA n i

D io n , F J.-M . P e lle -k ,s
• B. re p é ra  de T e rren eu ve . p lo y e r .; 1er c h a u d .m on  a u  :d a n s  1 e x p ia i

Les p a r rs d u  c o rp s rie n t
15 R oy, L o u is  Roy,

e t fu t  a c t io n n a ire  et sec 
la  C ie  R oy, L iée . D e  19

TÂt'
F H o rna  193'

QUELLE EST LA MEILLEURE  
CÉRÉALE

POUR M A FAMILLE?

»i
..

- < / J

Nulle autre céréale naturelle ne vous donne une telle  
abondance des élém ents viv ifiants de l’avoine entière!
Plus que to u te  au tre  céréa le  n a tu re lle , le  g ru au  d ’av o in e

a id e  à co m p e n ser le m an q u e  de p ro té in e —  C h .
v iv ifia n t d e  la  v ia n d e —  P È h rii-e

i f
!t

B , - '
entière vous
le  g ran d  fa c te u r a lim e n ta ire
l 'é lé m e n t sans le q u e l les en fan ts  ne peuvent se d é v e lo p p e r  
c o n v e n a b le m e n t et les adu ltes ne peu vent a v o ir  de  
(tueur v é r ita b le . L 'a v o in e  p r im e  toutes les autres céréa les  
natu re lles  en  v ita m in e  131. e ss en tie lle  aux  n erfs , à la 
d ig e s tio n  et à  l ’é n e rg ie !  I l  n 'est pas é to n n a n t q u e  des  
m ères dc p lus en  plus no m b reu ses  serve n t ch aq u e jo u r  
d e g ros  b o ls  d c  d é lic ie u x  Q u a k e r  O a ts  ch au d  p o u r  |  
d é je u n e r— assurant a in s i la  cro issance  et la  v ig u eu r d c  1  
leu rs  en fan ts ! V o u s  fe rez  b ie n  d c  s e rv ir  la  "m e ille u re  
c é ré a le "  à v o tre  fa m il le  m a in te n a n t q ue  ta n t d a lim e n ts

>vP a rm i les pe rso n n e s  
d- - V e x tc r ie u r p o u r a s s is te r

v e n u e s  
a u x

xT'-: >./:A- '
VF<

fu n é ra ille s , m e n tio n n o n s  M g r  M é - 
d ' i r d  B e lz ile , P.D., R im o u s k i, M . 
l 'a b b é W . D io n n e , c u ré  d e  Ste- 
F la v ie , M . l 'a b b é  P a u l E m ile  E a­
rn :rre , c u ré  d e  S t-Jogues, M . l 'a b -  
hé  Ls-P h. A n c t il ,  c u ré  d e  S t-Lénn- 
d re , M . l ’a b b é  P ie rre  B é la n g e r, et 
M . l ’a b b é  E. F o u rn ie r, d e  R im o u s ­
k i M . et M m e  R o la n d  R oy, de  
C h e s e n in g , M lle  M a r ie -P a u le  et 
M . A d a lb e r t  R o y  
M m e  C y p r ie n  R oy, M . 
L e v a s s e u r, M . G é ra rd  S t-P ie rre , 
d e  M o n t-J o li, M . M a u r ic e  R ioux. 
d e  M o n tré a l, M . M. L a v o ie , G é r 
d e  F A s s u ra n c e -V ie  C o n fe d e ra ­
tio n , d e  Q u é b e c , D r A . M . C o lin , 
M . C h a r le s  D esros ie rs ,
M a d e le in e  D esros ie rs , d e  Q u é ­
be c , M . et M m e  A lp h o n s e  C im o n , 
C a n to n  T ess ie r, M a ta n e , M m e  
L s -G . R ioux, M m e  J. P e lo q u in , 
M m e  G ré g o ire  G a u th ie r  et M m e  - 
Ers L a m a rre , d e  M a ta n e , M m e  
A r th u r  Lo rd , d e  P rice , M . T héo  
D io n  M . A d r ie n  R ioux , d e  M a ta ­
ne, M . Jean A s s e lin , d e  R im o u s k i, 
M lle s  E lia n n e , A n n e -M a r ie ,  M a r ­
c e lle  et R o la n d e  R ioux , d e  M a ta ­
ne. M . J. Boutet, d e  S t-L é a n d re .

i fa m il le  a  re ru  d e  n o m b re u x ,] 
té lé a ra m m e s , ca rie s  et le ttre s  de  
c o n d o lé a n c e s , o ffra n d e s  d 'u n e  
c e n ta in e  d e  m esses, b o u q u e ts  s p i­
r itu e ls  et tr ib u ts  f lo ra u x .
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; ^ / r e s t . u oa to'BRIOCHES
‘MAGIC’
AU MIEL
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2 tasmea f a r in e  ta m is é e  
l  fÀ c. A thé «cl
>4 ta s s e  s h o r te n in g
3 c . a  t h é  P o u d re  A

P â te  ‘ M a H ic ’

i >} la s s o  m ie l  
- ta s s e  l a i t  (A p e in e )
}  j  c . â  t l i é  z e s te  d e  c i ­

t r o n  rft|> é , s i iw s s ib lv  
T a m is e z  e n s e m b le  le s  in g r é d ie n t s  se cs . I n c o r -  
porez le  sh o rte n in g . C o m b in e z  . tasse d e  m ie l  
*»vec le  l a i t  e t  a jo u t e z  a u  p r e m ie r  m ê la n t e .  
P é t r is s e z  s u r  p la n c h e  lé g è r e m e n t  e n fa r in é e  
p o u r  f o r m e r  u n e  h o u le  m o l le .  A b a is s e z  A la  
m a in  A ?$ p o u c e  d 'é p a is s e u r .  D é c o u p e z  A 
l 'e m p o r t e - p iè c e ,  p la c e z  s u r  u n e  t ô le  e t  c u ise z . A 
f o u r  c h a u d  (450  F . ) .  12 A 15 m in u t e s .  M é la n g e z  I 
le  r e s te  d u  m ie l  a v e c  le  z e s te  d e  c i t r o n  râ p é  e t 
v e rs e z  u n  p  u  d u  m é la n g e  s u r  le s  b r io c h e s  
a v a n t  d e  r e t i r e r  d u  f o u r .  D o n n e  M  b r io c h e s
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UNE G A R A N TIE  PE REUSSITE x
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Z s®I vRiviàre-au-Renard t '

/ ! Æ mmV BZ X y -1. £- t
R e v iv i f i e z  Vos 

N E R F S  et VOTRE SANG
En ja n v ie r  d e rn ie r, M m e  W a l­

te r  L e Q uesn e , tré so riè re  d u  C e rc le  
d e s  F e rm iè re s , fit c o n n a ître  a u x  
m e m b re s  le  d é ta il des rece ttes  d u  
C e rc le  des fe rm iè res , q u i a v a it  
en  C a is s e  $429.00. Nos fé lic ita t io n s  
d 'a v o ir  si b ie n  su a d m in is tre r  les 
a ffa ire s .

b>"
. . W

f T .  . ,y -Zav..-̂  . \
x

m - w .Ce n o u v e a u  e t  e f f ica ce  t o n i i f u e  r i c h e  e n  
v i t a m i n e s  e t  m i n é r a u x  V O U S  a i l l e r a .  

Surm enage, soucis ou habitudes irrégulières sont 
peut-être la  cause que vous m anquez d'entrain et 
d'énerg ie , que vous souffrez do  m igraines, êtes 
déprim é ou fa tig u é  ? Si te l est votre cas, e ffo rcez- 
vous d c  retrouver votre bonne santé ave c  l 'a id e  de  
NUV1TAL C e  tonique riche en vitamines c l  m inéraux 
reviv ifiera  vos nerfs e t votre song . . .  vous redonnera  
votre énergie vitale. N U  VIT AL est p ré p a ré  p a r  
les fabricants des "Fruit-a-tivcs". C'est une assu­
rance d ’e fficac ité ! Dem ondoz-lo  aujourd'hui 
chez votre pharm acien. Prix, 6 0 f .

- ■ v V ' ' ' / '

N *
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l 'ARMÉE d'autrefois était étrangère à la nation, c'était une sorte de 
- I rempart mobile édifié aux frais de l'État. L'armée d'aujourd'hui, c'est 
le peuple même, c'est l'expression de sa colère, de sa détermination, de 

son courage. Voilà pourquoi .nous devons soutenir nos combattants sur 
tous les champs de bataille. Ils font la guerre. C'est leur tâche, et 
ils l'accomplissent sans défaillances.
Quelle est la nôtre? C’est d ’abréger la guerre. Sans nous, qui leur four­
nissons des armes, combien de temps encore le conflit pourrait-il durer? 
Ne nous faisons pas illusion: nos succès depuis les batailles d'Égypte et 
d'Italie n'indiquent point que nous ayons gagné la guerre, mais seulement 
que nous combattons enfin avec des armes égales à celles de l'ennemi. 
C'est en continuant d'outiller nos armées que nous finirons par réduire 
l'Axe à l'impuissance.
Notre rôle, à nous civils, est donc clair: mettre toutes nos économies, tout 
notre labeur, au service de la patrie, placer notre épargne dans les 
Obligations de la Victoire. Les Obligations de la Victoire portent la 
signature d'un pays qui a toujours payé ses dettes à l'échéance; elles 
rapportent plus que l'argent en banque; elles sont pour le détenteur 
assurance de sécurité future. Achetons des Obligations de la Victoire, 
tant que nous pourrons, et abrégeons la guerre!

Le 30 ja n v ie r ,  a  eu lie u  é g a le - 1 
m e n t la  ré u n io n  d u  C e rc le  
co le . Le  s e c ré ta ire  M . J.-Bte P e l­
le t ie r  f it  a u s s i c o n n a ître  les 
c o m p te s  d e  l'a n n é e . I l fa u t d ire  
q u e  le  C e rc le  a g r ic o le  est très 
p ro s : V e . M . le  cu ré  a  é té  ré é lu  
p ré s id e n t.

L 'a s s e m b lé e  
m e m b re s  d u  S y n d ic a t des p ê ­
c h e u rs , à  la  R iv iè re -a u -R e n a rd , 1 
p o u r  le  rè g le m e n t de s  com p te s , 
a  eu  lie u , v e n d re d i le  17

L a  c o n v e n tio n  a n n u e lle  des 
P ê c h e u rs -U n is  a  eu  lie u  les  23 et 

. 24 m a rs  à  R iv iè re -a u -R e n a rd . D u- 
' ra n t  les  p re m ie rs  jo u rs  d e  la  se- 
m a *ne,„ V eu t des c o u rs  d o n n é s  
a u x  p ê c h e u rs  s u r la  c o o p é ra tio n ,

, la  p ré p a ra t io n  d u  po isso n , 
c o m p ta b ilité ,  la  ca isse  p o p u la ire , 
e tc., p a r  M . l 'a b b é  C u ite , M M . A .- 
J. B o u d re a u , s e c ré ta ire  de s  Pê- 

i c h e u rs -U n is , M .

ma a  g r i-
:ïW  Y

Jouiisex pleinement de 
l'exlilence. Ne vous épui­
se: pas. Gardez-vous en 
forme avec N U V IT A L .

S T O ÏS a n n u e lle  des
Nouveau i V itamines et minéraux pour ies nerfs et le sang

m ars . I
fru

Sa

omment TraiterY. 'i
I t " ' i  ! t- '- 'l

UEnfant m en teu ses  ca lm an tes  . . . STIMULE 
la  p o itr in e  e t  le  dos, com m e lin  
cata p la sm e  ou e m p lâ tre  réchau f­
fa n t . . .  commence immédiatement 
à soulager les souffrances! Les ré ­
s u lta ts  e n c h a n te n t m êm e les am is  
de longue d a te  du  V a p o R u b .

P o u r obten ir tous les effets sa lu ­
ta ires  d u  “ massage V a p o R u b ” , 
fr ic t io n n e z  p e n d a n t 3  m in u te s , 
avec  du  V a p o R u b , ('IMPORTANTE 
RÉGION COSTALE DU DOS ainsi 
qu e  la  gorge e t  la po itrine ; m e tte z -  
cn u n e  couche épaisse sur la  poi­
t r in e ,  e t  re c o u v re z  d ’u n  lin g e  
c h a u d . SOYEZ SÛR d ’e m p lo y e r le 
v é r ita b le  v ic k s  VAPORUU, q u i a 
fa i t  «e* preuves.

la

qui a un rhume de poitrine
P o u r c a lm e r les qu in tes  de  to u x , 
d étach er le flegm e, soulager l ' i r r i ­
ta t io n , d iss iper la  d o u le u r e t  la  
c o n s tr ic tio n  m uscu la ires, donnez  
à v o t r e  e n f a n t  u n  “ m a s s a g e  
V a p o R u b  p e rfec tio n n é ".

G r â c e  û c e  t r a i t e m e n t  p lu s  
c o m p le t, l 'a c t io n  c a ta p la sm e -c t- 
v a p e u r s ,  d u  V ic k s  V a p o R u b ,  
PÉNÉTRE plus efficacem ent dans les 
voies resp ira to ires  Ir r ité e s , y  ré ­
p a n d a n t  ses v a p e u r s  /n é d ic a -

une
L o u is  B érubé , 

p ro fe s s e u r à  S a in te -A n n e  d e  la  
P o ca lie re , M . G eo rg e s  D a y , p ro - 

i p a g a n d is te  des ca isses  p o p u la i­
res, M . A n d ré  D ionn e , g é ra n t g é ­
n é ra l d e s  P êcheu rs-U n is , M. Léo 
B érubé , a ss is ta n t de  M. B o u d re a u , 
M . M a rc e l L a n g lo is , g é ra n t des 
v e n te s  à  M o n tré a l, MM. J.-Gérard 

i Bernard et F. GibauL

Que ferez-vous au V I- Emprunt de la Victoire?
LE CO M ITÉ N A TIO N A L DLS FINANCES DE GUERRE44S-1W .PL
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• Bonaventure Qu'un vote de félicitations soitvaqué à  une assemblée à  la salle

du collège. Environ 45 personnes adressé à la famille du Major
étaient présentes à cette assem- Paul Triquet, c'est-à-dire à son

épouse, Alberte Chénier, demeu-
M. Lucien Deschênes, dans un rant actuellement à  Montréal,

court exposé, mais très succinct, puis au Major F.-Geo. Triquet,
exposa la raison, le but, les a- son père et à toute la famille.

11 fut proposé par le président

Vous Etes-Vous Blessé ?Saint-Eloi P A S T I L L E S

«S M IT H
 ̂ BROS. %A une séance du conseil de Geste délicat des paroissiens folée.

coipté de Bonàventure tenue à  de St-Eloi, à  l'occasion de l'anni-
New-Carlislè sous la présidence versaire d'ordination de leur cu-
de M. Orner Arseneault, préfet et ré M. l'abbé François Lavoie.
maire de St-Omer, réélu pour un Mercredi, le 15 mars, était une vanlaqos dune chambre de corn- - _
7e terme consécutif, des questions date mémorable pour notre cure; merce £e nom du village de Ca- êt résolu unanimement: que les
importantes furent ' discutées. U- elle marquait le 20e anniversaire ^cmo "ayant été mis en vedette, fonds en caisse présentement et
ne résolution priant le ministère de son ordination. A cette occa- dit-il, par un haut fait militaire! à l'avenir soient déposés à la
de là Défense Nationale de don- sion, les paroissiens réservèrent j0 promoteur a  pensé qu'il était Caisse Populaire de Cabane,
ner le nom de Gaspé à un régi- une surprise à leur curé. opportun de réaliser un projet
ment’canadien a été adoptée. On D’abord pour la messe, un pro- désiré par toute la population de-j
a  allégué que la Gaspésie a  four- gramme do chant préparé par les puis g ans £t jj a démontré qu'il Apostolat. — Notre paroisse a
ni, en -proportion de sa poputa- dames et demoiselles; elles exé- ^tait temps que le Témiscouata été honorée dimanche dernier par
lion, pendant la guerre 1014-18 et cutorent la messe chanté ■ et mé- songea à s'occuper des nombreux la visite du Rév. Pere Lafrance,1
la guerre actuelle, plus d'hommes ditée de Jean Lararnée, S.J. La problèmes existants dans les do- de la Congrégation des Pères
que n importe quelle autre partie chapelle était remplie à plein' moines forestiers, agricoles, indus- Blancs d'Afrique, lequel a passé
de la province ou du pays. capacité. L autel magnifiqir riivut trieis et commerciaux. Les acti* près de 15 ans avec les nations Déplacements. — Mlle Laure

Une resolution priant le gouver* orné donnait un i-u  . .. .pression ^tés de la chambre de commer* païennes en Afrique; tous savent ftoss est en voyage d affaires à
nement fédéral de construire un d un petit coin du c_ i- -1. cg s'appliquent également à des que depuis le commencement du Québec.
Périt interprovincial entre Pointe- Pendant la journée, chacun questions de transports, voirie, conflit actuel, l'aide financière ' m m . Ephrem et Louis Soucy, de
cr-la-Croix et Campbell ton, comme voulut témoigner à M. le c rue problèmes municipaux et scolai" des nations européennes est pa- Cap-Chat, chez leurs frères Er-
projet de reconstruction de l a- son profond a t  ̂ ich nt :i jqq ainsi que ceux qui se présen* ralysée, de sorte qu une partie du uest et Adélard Soucy.
près-guerre, a  aussi été adoptée, offrir ses meilleurs v eux. Les en- tcront après le conflit mondial. j continent américain reste pour ai-j Mlle Florianne Lajoie, de Cap-

—  fants des écoles recueillirent dos pour réaiiser ces p ro je ls  \es cp der à cette oeuvre d'Apôtres. Chat, a visité des parents derniè-
sous pour faire dire des messes ^  Témiscouata devront
aux intentions de M le cure. Les ^  ^  véritable esprit ré-
enfants qui assistent actuelle . ^

Ar men, au catejmsnv m nom m, ^  d'affaires sauront se
1 ' fusionner avec les hommes de | Mme Paul Fournier et sa fil-ÜEÜ êîsSSKS #### „ _  „. _

une école d'entraînement au sol ' mme le àe bulletins individuels et donna ^ n  dans ces contrées, parfois leurs enfants sont revenus parmi „e. de la Sûreté provinciale, ont
pour les aviateurs de bord, puis c le résultat suivant: MM. L. Des- grotesques et risibles, mais plus nous apres avoir passe 1 hiver a opére l'arrestation des trois jeu-
une école d'officiers. '  n va s'on dire aue M le curé chênes, surintendant, Dr Edmy La- souvent tristes; nous constatons Chicoutimi. nés gens inculpés dans l'affaire

! rwnïo In p t  rotia mnr tulippe, médecin, Fernand Sirois, 9" 11 ^ u t un vrai dévouement d a- MM. Théodore Trépanier, Henri de vol perpètre à Ste Anne des '
‘ ,]Q " ia comptable, Jos.-E. Nadeau, négo- P°lre P°ur persister dans cette paqUet et Lucien Trépanier sont Monts et dans les parages. Deux

‘ .... , Vr ' 7on.. n( riimnri- ciant, Emilien Morin, industriel, vie et endurer la rigueur d un ch- - revenus parmi nous après avoir des prévenus, arrêtés à  Rivière-
r i ., . m , "g". ' il c !, re- Georges-E. Pelletier, industriel, m° l malsain pour un occidental, séjourné une partie de l'hiver du Loup, et l'autre, à  St-Joachim
mpr‘ci vi,„ :1dv. Pierre-A. Gagné, agent d'assu* 11 nous fait plaisir de constater dans la métropole. de Tourelle, avaient obtenu de

rance, J.-Ovila Bigué, chef de ga- clue *e missionnaire a  recolle une Le sergent Gérard Veilleux, de diverses compagnies de fortes
J.-H. Béland, notaire, Camille moisson abondante financière- Ste-Félicité, a rendu visite à Mlle quantités de marchandises qu'ils

Leclerc, sec. Caisse Populaire, ment parlant,
formant un quorum de 10 mem-,

PA IN K ILLER Apporte un
Soulagement Rapide

Pour Coupures,_ Contusions, Egrati-
gnures, Piqûres et Morsures

d’insectes.
Pour Foulures, Coliques, Crampes,

Diarrhée. ,
CIE DAVIS & LAWRENCE - MONTREAL

S

v X U ' v  C O N T R E  : V
• LA T O U X

NOIRES ou au MENTHOL 1 0 (

BN U S A G E
PARTOUT

DEPUIS PLUS oifOU*HA60U6
DR

C E N T  A N S .

Ecoutez
Le POURQUOI
d es CHOSES

PID D  MARDI
UDIV 8.30 P.M.

t tet un grand nombre de parents,
j Naissances —M. et Mme Lionel
Ouellet, un iils.

M. et Mme Auguste Côté un
iils, Joseph-René. Parrain et mar-

M. et Mme Louis Côté, de

Capucins
»

raine,
Cap-Chat, oncle et tante de l'en­
fant.

M. et Mme Alexandre Cool, u-
i ne fille.  ̂ j i rt S

Le printemps semble être arri-
Notre population cabanoise a rement. ve' c<?r *e so*e^ fondre |o nei

répondu généreusement à l'appel Mlle Fernande Pouliot est allée 19e- Cela fait prévoir que bientôt
apostolique, en donnant généreu- en visite à Cap-Chat chez des pa- *a /oute sera ouverte aux auto-
sement, selon sa louable habitu- rents et amis. mobilistes.

» » V « C
Georges MASSONA Mont-Joli
Comptable agréé

Chartered Accountant
149, St-Germain, Rimouskl.Le lieutenant de section

m a n d  Lavigueur. de _ Québec. de 53, rccueillire
v i e n t  d ' ê t r e  attaché à l'école d'a* ■X.»» ^  «<

Sainte-Anne-des-M onts CARTES PROFESSIONNELLESl

—  Avocats -  t
.»»» v«««

GAGNON & GAGNON
AVOCATS

Paul-Emile G agnon, C.R.
Gilles G agnon

Im m euble do la  Cl# de Pouvoir
RIMOUSU

f  J  a :  d i t  a d i n i
l a  C o n s t i p a t i o n !

a
T”

> > »v« « «re,
. . et aussi, aux pilules et aux purga­

tifs violents. J'ai trouvé que nia
constipation était due au manque du
"volume" . . .  et
que le ALL-URAN
K E L L O G G  e st  une
m éthode m erveil­
leuse d'en attaquer
la c a u s e . . .e t ,  d'ai­
der à la corriger!"

Si c'est votre cas,
cessez de “droguer"
avec des purgatifs
violents—au soula­
gement temporaire!

. Mangez du a l l -b r a n  tous les jours,
avec du lait ou avec d'autres cétéalcs,
Ou, mangez des multins au a i . I . h k a n
tous les jours! Buvez beaucoup d'eau.
Votre épicier le vend en hottes de 2
grandeurs commodes. Fabriqué par
Kellogg à London, Canada.

! revendirent à  des prix dérisoires CASGRAIN & TESSIER
AVOCATS

Laure Ross.
Mme Emile Bérubé est allée fai* | ici et là.

re un séjour à  l'hôpital de Ste-
Anne.

C ro ix -R o u g e .-L e to lta ld e s
souscriptions ob tenues s e leven! himouski
à $151.00. Immoublo BANQUE CANADIENNE NATIONALS

T t . . . . .  . .  .  ,  ^  B ureau à  AMQUI: Le douxtàm o et le q u o
Hospitalise.   M. M aurice GaS" ' Irlènm vendred i do ch aq u e  mots au  b u re a s

seau, instructeur de l'armée de d“ lhSlel Ga«non-
réserve à  Marsoui, a  été transpor­
te d'urgence à l'hôpital local pour
une opération (appendicite).

Cliambre do Commerce. — I\ * ;r‘s en règle. I
Ce bureau de direction élut en- Mfint-I flllk

Tore de suite les officiers. ' U LU ° Décès. — Le 25 février, Mme
le prin- Le résultat fut le suivant, tel . . .  -------- ,, 1 Joseph Soucy eut la douleur de

cipal instigateur de ce motive- que < les igné ci-dessous comme Bibliothèque. — Sous le pa- perdre son fils Joseph Pelletier,
ment a été M. Lucien Drrchênes, suie LM. Lucien Deschênes, pré- tronage de M. le cure Zenon Des- qui périt sous un avalanche de
surintendant de la Cie d<' Pouvoir side Jos.-E. Nadeau, vice-prés.; rosiers, une soirée dont les recet- neige. Il était âgé de 15 ans et
du B is St-L turent. M. Des Tténes Dr E imy Latulippe, 2e vice-prés.; tes furent versées au fonds d o r  3 mois. Il laisse pour le pleurer,

: possédant quelque ex; rience Fernand Sirois, sec.-trésorier; J.- ganisation d'une bibliothèque, outre sa mère, son beau-père M.
1 dans ce domaine" puisqu'il a déjà H. Béland, ass. trés. ^ t  lieu au couvent des Rev. Srs Joseph Soucy, ses frères Lucien
1 contribué précédement à l'organi- 41 membres présents ont payé St-Paul de Chartres. Les organf- Pelletier, de St-Paulin, Adrien, en
! galion d'un groupe similaire à Ri- leurs contributions. satrices furent la Rev. Sr Suzanne Angleterre, Florian et Gabriel de
• mouski. La première proposition présen-, de Marie et la Rev. Soeur Ste- Capucins, sa soeur Mme Alfred
! Le 22 mars, un groupe de ci- fée fut faite par le Dr Edmy Latu- Jeanne. 50 jeunes filles y partiel- Pouliot < Aliette Pelletier», ses! On demande à acheter plu-
toyens de notre village était con- lippe et unanimement adoptée: jpèrent. Ce fut un franc succès. demi-frères René et Jean Soucy, sieurs terres de 1 à 300 acres ,si-

tuées aux environs des villes ou
villages. On paiera comptant. A- (
dressez-vous à; Alhini Samson.
8A rue King est, apt. 1, Sherbroo­
ke. P.Q. Tél: 1657-M, Case 627.

tre village s'est enrichi d'un grou­
pement nouveau. Une <
commerce a été fond

■
•

>>>V< « <a

ARTHUR GENDREAU, LL L.
AVOCATM

iIm m euble B anque Provincial*
n iM O U sn

I
B ureau Amqul — hôtel Lanqiü

Les 1er et 3ème sam edi*  de chaque  m o k
----------------------» > > V« « € -------—

AVIS

ALPHONSE GABON. C. R
AVOCAT

RIMOUSK1

.  . . .y

.
B ureau à  AMQUI (hôtel G agnon) le t  le t

et 3ômo sam edis do ch aq u e  mol».
B ureau à  MAT ANE (hôtel Bernier) le t  X*me

et 4ome sam edi» de c h aq u e  mois.
------------- » > >V« «« ■

Téléphone 71 Came postale 403

ARTHUR ST-ONGE
AVOCAT

Edifice Lepage
Rimousïd

ARSENE MICHAUD
ENTREPRENEUR DE FUNERAILLES

EMBAUMEUR DIPLOME
SERVICE AMBULANCE

No 1, Rue St-Paul, Côté Est de la  C athédrale .

_______  RIMOUSKL

9 !

/ '
Z

9 Tel 276
Bureau en fin de semaine

à Am qui.

C. P. 720

à  « %
'v —1 e \O vCH

a c v l
m

; L e » » »v« ««t 9M Notaires -i?Sr£-ï‘( Ç t a à ex
EUDORE COUTURE

Licencié en droll
NOTAIRE

B ureaux i Im m euble 0 1 1 8 0 7
Domicile i Rue 51-Oermcda

RIMOUSn

A
A »

' -Uct
Vt\On°  \al ;

\o "°
\c \tè"

deï-

Ipas .i to touchez
L ’ O P I N I O N

CO RPS

que est
Vti ^  i 'v ïte c » '-
A\\sotvo^à teC0VAra0V

\\ 9°s ° ,-

Pour la“N’y I I I

Vente, location et répara­
tion de machines à  écrire,
machines à  additionner.

PUBLIQUE
PUBLICS

m fi
S0*11? » » »v«« «\c, :> "Vc.ce

DISENT GLEASON BELZILE
NOTAIRE

C essionnaire du Greffe de
L. de G. Belzlle (1895-1838)

Edifice B anque C an ad ien n e  N ationale.
BIMOUSKL P. Q.

---------------------------------—S
S\V>

p l u s i e u r s
aci L'Imprimerie Gilbert, Ltée.ET■ RIMOUSKI.i

I -  Arpenteur -
A S S U R A N C E

Vol, Glaces, Incendie, Automobi­
le, Garantie, Responsabilité pa­
tronale, Responsabilité publique,
Accidents et maladie.

S.-Z. COTE, Enr.
Lucien MORIN, prop.-gérant

RIMOUSKI, P. O.
B. P. 459

...... ...  - • -lût LOUIS-LEO DOYON
ARPENTEUH-GEOMETM

Ingénieur-Forestier Conseil
240 Bu# 61-Oennodjs

VA

: Til. 324Al RIMOÜSC,vt\* f *:

IE peuple de Montréal se porte à la défense de
y l’entreprise privée en condamnant l’expropria­

tion qui menace Montreal Light, Heat & Power.
D ’abord, par un vote écrasant de l’opinion publi­
que dont une organisation indépendante faisait
récemment le relevé.

—  Médecin —:m< •»»»▼«««■

m
Dr J.-O. DRAPEAU

MEDECW-CHHUTECIEH
Dee U ôpltcm x d e  P a r t i

114 ru e  S l-G erm a i»
MMoaœ

-------------»»»v«««-------
Dr O MER LECLERC, M. D.

M édecine g énérale  e t obstétrique.
SPECIALITE! M aladie» de» entante. I

U

%
- - r r  mo"utac '

K ) 1

f f a c l^ u e . Q cuM lS Ic m■ Ensuite, par les déclarations de corps publics im­
portants dont la Chambre de Commerce du District
de Montréal, le Montreal Board of Trade et la Divi­

de Québec de l’Association des Manufactu-
: Pourquoi ne pas prendre avan­

tage de notre longue expérience
dans l'organisation do voyages
par terre ou par mer? Nous som­
mes à  votre entière disposition.

Adressez-vous à  F. Fortier,
Agent du Trafic-Voyageur, Paci­
fique Canadien, Gare du Palais,
Québec, représentant toutes les
compagnies de navigation océa­
nique ainsi que toutes les Agen­
ces de Voyages, ou à  P. E. Gin-
gras, Agent du District, Gare
Windsor, Montréal.

w 11 sion
riers Canadiens.) : i Avant-midi, consultations à  l'Hôpital.

Heures de Bureau: 2 à  4, Kapris mldL
Solrie: 7 à I  hour#*.

•es <t

i lotion
\o t o ^
v\g°U

M. Godbout ne peut certes pas ignorer une con­
damnation aussi explicite.
L’étatisation n’est pas et ne
dans une province dont le progrès est dû aux efforts
et à l’initiative individuels du peuple.
Imposer des entraves à l’entreprise privée n’est
pas seulement financièrement imprudent, c’est
ignorer les principes même de la démocratie.
Dans le cas de Montreal Light, Heat & Power,
le service n’a pas seulement été amélioré, mais les
tarifs d’électricité ont été constamment diminués.
Comment un gouvernement peut-il alors se jus­
tifier d’ignorer la volonté du peuple?

utc lc (o ç o "

reuse-
A V M S 0 C '

VUV‘erS
156, St-Germcdn.'

1 1 !
lUMOCTSnTél.! 631m peut être acceptée

-  Courtier -

s
>M>‘

: ; i : ■

J.-ADEODAT DRAPEAU
- Coutior d 'A isu rance*  G énéral**, Vie, F**»

Automobiles, A ccident e t M alad ie , eto.
BUREAU: Rue L epage, pré* du  G arage

D eiroslere 6 Dionne.
Téléphone 75

V !

vx'm. - A VENDRE OU A ECHANGER
Achats, ventes, échanges de tous
genres de propriétés, par toute la
province. Pour plus amples dé­
tails, adressez-vous: ALBINI SAM-
SON, agent d'immeubles, C. P.
627, Sherbrooke. Bureau, 8 rue
King-Est, apt 1, tél 1657-M.

B1MOOSK1? ■: :
i -----'£•»» v « «•j*. ■

: Irénée Gendreau>. • *' :
Courtier en fruits et légumeswr :

RIMOUSKI, P. Q.
Tél. : Rés. 639; Entrepôt 61■i 1X

\  \ * l î . •- * »  A »
4 \

â J.A. GENDREAU, O.D.\
\ \MPI TP *I

OPTOMETRISTE-OPTICIEN — SAWT-TABIDI

Réclame publiée dansl’iMerSt dé plus de 1,000,000 de citoyens et des 30,000 actionnaires de

m
BUREAUX I

AMQU1 — lim a  LUNDI DU MOB. HOTEL LAN G B

MONT-IOU — 1er LUNDI DU MOB. HOTEL CHAMPLAIN

MATANE — 1er MARDI DU MOB. HOTEL SIMARD

TROB-PBTOLES — 1er JEUDI DU MOB DS (  H. A  BCDL HOTEL THOBTOTOUS

O' At»

M  O  N  T  R  E  A L  L I G  H T  H E A T  &  P O  W  E  R
C onsolidated■y

>  .
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— M m e  G é ra rd  D o m a in e  e s t  a l- 0*111 T D in ilE T  V P  [1C DETflIIR M e rc re d i so ir, à  7 h e u r e s  ( te m p s

lé e  à  Q u é b e c  a s s i s t e r  a u x  lu n é -  rH U L  l m VU C |i 'f lU "  UC n C I U U n  d e  M o n tré a l) , U m o n ta it  à  b o rd
ra i l le s  d e  s a  s o e u r  M lle  M a rc e lle  i l l  P l U i n i  d 'u n  g ro s  q u a d r i m o t e u r  L an ças*

L a  d e r n iè r e  n u it  d e  m a r s  n o u s  C o u tu re . UHIlnUH te r, e n  ro u te  p o u r  le  C a n a d a ,
a  g ra t if ié s  d 'u n e  m a g n if iq u e  b o r-   ̂ — M . e t M m e  M a r iu s  P e lle tie r , f r a n c h it  p a r  la  v o ie  d e s  a ir s  3220
d é e  d e  n e ig e . C e  m a t in  le  so l. I s s  d 0 R iv iè re  d u -L o u p . é ta ie n t  e n  v il- ---------  m ille s  e t a t t e r r i t  13 h e u re s  a p r è s  E F F IG IE S  —  VIE. C o n te m p la -  T e ss ie r , p ire .
a r b r e s ,  le s  m a is o n s ,  le  c im e tie re  ]e- e n  fln  d e  s e m a in e ,  le s  in v i té s  —  u n  re c o rd  d a n s  le s  c irc o n s ta n -  tie n s :  S u p p lé m e n t  d e  « E ffig ies
lu i-m ê m e , a v e c  s e s  a r b r e s  e t m o- do M . e t M m e A lp . P in e a u . L u n d i d e rn ie r , le  m a jo r  P a u li  c e s  —  à  D o rv a l, p r è s  M o n t r é a l  D e s s in s  d e  C é c ile  C h a b o t .  E d ition  v  ,, , . . .  ,
n u m e n ts  e n n e ig e s ,  o ff ra ie n t u n  j — M. Léo V ig n e a u lt ,  d e  S e p t-  Tr iq UCt, re m is  d e  s e s  b le s s u re s .  Le h é ro s  d e  C a s a  B e ra rd l é ta i t  d e  L 'In s titu t F a m ilia l .  M o n tré a l , . . , . . . .
s p e c ta c le  d e  b la n c h e u r  im m a c u -1 R es. é ta i t  d e  p a s s a g e  à  R im o u sk i r e c e v a i t  d e  la  m a in  d u  ro i G e o rg e , d o n c , h ie r , d e  r e to u r  d a n s  s a  p a -  1943. E x tra it d e s  r e c e n s io n s  d e  la  ... -  , f 5 , ,' ...
lé e , d e s  p lu s  a g r é a b le s  a  la  v u e . c e s  jo u rs  d e rn ie rs .  a u  P a la i s  d e  B u c k in g h a m , la  tr ie  c a n a d ie n n e ,  o ù  le s  o v a tio n s  p r e m iè r e  h e u re :  v e in e . te x te  i l lu s tr a t io n s ” ! /  iv c o -  h ire . P . Q . —  $1.00, c h a q u e  v o lu -
C o s t  l a  p r e m ie r e  n e ig e ...  d u  p r i n - , — M lle  J e a n n e  R oy . d e  Q u e b e c ,  C ro ix  V ic to ria . Q u e lq u e s  h e u re s  e n th o u s ia s te s  l 'a c c u e i l le n t  p a r to u t « D e u x  m in u s c u le s  r e c u e i ls .  q r a p R$e „ M a rc e l  M  D » sm a - m e - $1-60 p o u r  l e s  d e u x .  E d itio n

es t a r r iv é e  à  R im o u sk i p o u r  y  p a s -  p ju s  1ard , il é ta i t  d e  re to u r  à  où  il v a .  A  M o n tré a l, m e rc re d i m a -  D e u x  s o u r c e s  v iv e s  d e  p o é s ie  lim - ra ia  Q " d e  lu x e  n u m é r o té e  e t a u to g r a -
se r  q u e lq u e s  s e m a in e s .  L o n d re s , d 'o ù  il s e  r e n d it  p a r  u n  tin . a p r è s  a v o i r  é té  a c c u e i l l i  p a r  p id e  d 'u n e  in te ll ig e n te  e t  e x q u is -1 ' " ‘ p h ié e  p a r  l 'a u te u r .  $2 .00 l a  s é r ie .

tr a in  d e  nu it, v o y a g e  d e  11 h e u -  d e  h a u ts  p e r s o n n a g e s ,  te ls  q u e  fé m in ité . V o u s  c ro irez  y  b o ir e  p a r
à  P re s tw ick , à  30 m ille s  d e  l 'h o n . M . R a ls to n , m in is tre  d e  la  g o û t, p o u r  l 'a n o d in  p la i s i r  d e

D é fe n se , e t le  m a i r e  A d h é m a r  t ro u b le r  to u te s  c e s  im a g e s  d e  c la i r  c o m m e  d e u x  to u r te re lle s ,  o u  d e u x  
R a y n a u lt ,  d e  M o n tré a l , il fut c o n -  jo u r  q u i  s 'y  re f lè te n t: p u is , v o u s  b la n c h e s  c o lo m b e s  s i l is s e s  e t tiè-
d u it a u  W in d s o r , o ù  il p rit le  p e tit v o u s  a p e r c e v r e z  to u t à  c o u p  q u e  d e s  e t d o u c e s ,  d a n s  m e s  m a in s .

p lu s  e x a c te m e n t

ALBERTS LANGLAIS- 
CANÎPAGNA

Sous la neige m e n t d e  l 'I n é d it  c h e z  n o u s . L as m ie u x  d é c o u v r i r  l a  p e n s é e  q u i  
p o è m e s  p r e n n e n t  u n e  g ra v i té  e t le s  a n im e  ». —  M ic h e lle  Le Nor* 
u n e  p ro fo n d e u r  d e  s e n s  e n c o re  m a n d .  
p lu s  f r a p p a n te s  d a n s  c e  d é c o r  d e  
b o n  g o û t s i fé m in in . •» —  A lb e rt v r a ie  m a m a n  ». J e a n n e  L 'A rch e -

v ê q u e -D u g u a y .
Le c a d e a u  id é a l  p o u r  l a  fê te  

d e s  m è r e s  I
En v e n te  d a n s  to u te s  le s  l ib r a i ­

r ie s  o u  c h e z  l 'a u te u r ,  à  B o n a v e n -

« L es  L iv re s  d 'H e u r e s  d e  la
■

».

te m p s .

M ariage « J 'a i  l à  v o s  d e rn iè r e s  o e u v re sre s .
G la s g o w , e n  E co sse .A IA BIBLIOTHEQUE CIV.QJE Sommaire de (’“ Oeil 

de mars
il

Le 10 a v r i l ,  à  la  c a th é d r a le  d e ,
R im o u sk i. s e r a  b é n i  le  m a r ia g e  d e  
M lle  F lo re n c e  M o risse tte , fille  d e  
M . e t M m e  S é ra p h in  M o riss e tte .

4 0  “  a s  p " -  ■L h a n d e . « L a v ie  in te lle c tu e l le  », d u c h e s s e  d  A le n ç o n  », M cirgue 
S e r t i l la n g e s . « L a  p ro p r ié té  p ri-  r i te  B o u rce t. « F a b le s  », L a fo n ta 1 

, W ilfrid  M o rin . «< Un p e ti t  
u n iv e r s  », P e s q u id o u x . •• L 'a g r i ­
c u ltu re  e t l 'E g lise  », J e a n  B erg e-

__L a  s é r ie  d e s  g r a n d e s  r e t r a i te s ro n . <• Im a g e s  d 'A la in  F o u rn ie r
p a r o i s s i a le s  p r ê c h é e s  p a r  d e u x  p a r  s a  s o e u r  I s a b e l le .  » C h a n t
P è re s  R é d e m p to r is te s  s 'e s t  c lo s e  d 'a m o u r  ». R o g e r  B rien . •• M é la n -  r o u g e ,  ». I s a b e l le  «v i.i 

à  la  c a th é d r a le ,  a v e c  la  fin d e  la  g e  ». V a le ry . « T h é rè s e  D e s q u e y -  fe m m e  e t s a  m iss io n
p a r  u n e  ro u x  », M a u r ia c . « L a  v ie  fra n -  P re s e n c e s  . « P é g u y

, S e r t i l la n g e s .  « C h o p in  o u  “ V iv re  », A ra m i. •< D e la  p r im a  t
G u y  d e  P o u r ta lè s .  d u  d ro it c o m m u n  ». C h a r le s  en  a t t e n d a n t  d e

K o n ink . « Le J a p o n  », J e a n  R ay . p ro c h a in ,  à  C a b a n o ,  s a  p a ro is s e  s a g e r  C a n a d ie n  ). 
« T ro is  é p re u v e s  »,
« T ro m p é s  ». R a u s c h n in g . «
M o y e n -A g e  », H e n ri F o c illo n .

V o ic i u n e  lis te  d e  n o u v e a u x  l i ­
v re s  a c h e té s  p a r  ) i  B ib lio th è q u e d é ie u n e r  e n  c o m p a g n ie  d 'o fii- v o u s  p re n e z  à  lo n g s  tr a its  d e s  le -  R a re m e n t, o u

L a q u ê te  d e  la  jo ie  ». P a tr ic e  di c ie rs  m ili ta ire s , d  3 s o n  é p o u s e  e t ç o n s  d e  n o b le s s e  e t d e  d ig n i té  h u -  ja m a is ,  je  n  a i  v u  a u  C a n a d a ,  et
P s a u m e s  ». Pa-1 d e  tro is  d e  s e s  s o e u r s .  m a in e . d e  fo rce  e t d e  g r a n d e u r  m ê m e  à  P a r is , p r é s e n ta t io n  p lu s  V olet u n  a p e r ç u  d e s  a r t ic le s

é v a n g é l iq u e .  Et v o u s  v o u s  m aV rez  a g r é a b le ,  d is c r è te  e t a tt ir a n te  v a n e s  q u e  r e n fe rm e  1 O e il d u  m o is

m m m mru  C h a te a u  F ro n te n a c , où  il lo g e  Jes  te x te s  q u  ils  a c c o m p a g n e n t  in s tin c tiv e m e n t e s  l a n g a g e  q u i b r iq u e s  r é g u l iè r e s  d e s  é c h o s  p o -
a v e c  le s  m e m b re s  d e  s a  fam ille . ,o u l le  r e s p e c t  q u i lo u r e s t  d u  ». r e c u le  p o u r  p r e n d r e  so n  é la n  e t l i t iq u e s . d e  la  c h ro n o lo g ie , d e  la

re n d re , lu n d i J a c q u e s  T re m b la y . S.J. «Le M es- q n i d o n n e  ta n t  d e  fo rce  à  la  p e n  fo ire  a u x  le ttre s , d u  c in é m a , d e
s é e  ». <....) M A G R IT T E  
P a tr ie  » ).

p e
Jo s e p h  M ig n a u lt ,  
P a s  d e  fa ire -p a r t.

D a n te  ». L ou is G il l3t. 
tu d e s  l i t té ra ire s  », A n d ré  M a u ro is . 
« D é liv rez  le s  d u  m a l 
<• L a s a in te té  d e  la  fem m e  ». P a u ’ 
D o n co o u r.

Fn e .
NOTES LOCALES v e e

V crin  '» ,

. •»
Le b o u q u e t  d e  ro s e s

C a h ie r  
. C la u d e !

■>,

r e t r a i te  d e s  h o m m e s , 
d e rn iè r e  c é r é m o n ie  d a n s  l 'a p r è s -  ç a is e  
m id i d e  d im a n c h e  d e rn ie r .

__M . Jo s e p h  D e s ro s ie rs  e s t d e  •. S o u r ire s  d 'e n f a n t  », R o g e r B rien .
r e to u r  d e  l a  F lo r id e  o ù  U a  p a s s é  .< O r ie n t », P lu s  S e rv ie n . *• L 'h o m ­

m e , c e t in c o n n u  », A le x is  C e rre ll.
S a S a in -

le  p o è te se» ,

( « La l 'a m o u r ,  d e s  d é l ic e s  e t d e s  m o d e s .
E nfin , c e  n u m é ro  p ré s e n te  h u it  

Ils se  lis e n t v ite  d 'a b o rd ,  m a is  p h o to s  in é d i te s  d e  M . H e n ri B ou- 
r e c o m m e n c e r .  p o u r  r a s s a  e t d e u x  ro m a n s -n o u v e l le s .

H a le v y . n -1* le , o ù  il p r e n d r a  u n  re p o s  d e  
Le q u e lq u e s  jo u rs  et o ù  u n e  ré c e p tio n  

c iv iq u e  lu i s e r a  fa ite .
« U n e  fo rm u le  d 'é d i t io n  

s im p le m e n t  d é lic ie u s e . C 'e s t  v ra i-  il fa u t le s
1n"tl 'h iv e r .

__M . A r th u r  G e n d r e a u  p a r t  a u -  O e u v re s  d e  V e r la in e .
S te  A n n e -d e s -  te té  le  p a p e  P ie  XII », G e o rg e s

Le je u  re t ro u v é  », M a r-
jo u r d 'h u i p o u r
M o n ts , p o u r  o c c u p e r  c o m m e  s u b s -  G o y a u . 
iitu t d u  P ro c u re u r  g é n é r a l  d a n s  u* ce l R a y m o n d . r¥ ^ L » .V »OM a g n if ic a t

c o n s id é r a b le  d e  v o l, n é  B azin . « Q u a n d  v iv a it m o n  1
L 'a n n o n c e

R e- ■
o VJ.» V V

” ,
N Tir»

l'ele
V v-V T : •V r1C* Tn e  c a u s e

d a n s  la q u e l le  p lu s ie u r s  a c c u s é s  p è re  », L éon  D a u d e t,  
so n t im p liq u é s .

__M lle  J e a n n e  T a lb o t, d e  Q u é -  e t té m o in s  d e  l 'e n tre  d e u x  g u e r-
, B rod in . <« C h o ix  d e s  é lu e s  ».

fa ite  à  M a r ie  », C la u d e l . M a ître s

Jvf** ‘
b e c , p r é s id e n te  g é n é r a l e  d e  la  Li- re s  
q u e  C a th o l iq u e  F é m in in e  a  p a s s é  G ira u d o u x . « L es  p ro b lè m e s  p o  
la  s e m a in e  e n  n o tre  v ille . l i t iq u e s  d u  n o rd  c a n a d ie n  ». Y

— M . C o n r a d  L é v e s q u e , d e  v o n  B ériau lt.
B a ie  C o m e a u .  p a s s e  q u e lq u e s  q e s  
jo u rs  d a n s  s a  fa m ille  à  R im o u s- c lé s

%
XT

Au Bon Gout, Enr-
? t

Le m a î tr e  d e  for - >
i ;G e o rg e s  O h n e t.  

». A la in  F o u rn ie r . » 
d e v a n t  la  v ie  ». V io le t. 

L é o -P a u l

«< M ira* 
L 'e n fa n t 
•• S o u r- 

D e s ro s ie rs .

».

ki-E st.
— M . V e n a n t  G a u th ie r ,  d e  C a r -  c e s  

le to n , é ta i t  e n  v il le , a u  d é b u t  d e  « L 'o m b re  d e  la  d o u le u r  ». R o p s.
•< C o rp s  e t â m e  ». J e a n  B rien n e .

3h >» ,
% Z« ;;•/-• V V ':>V; y’»la  s e m a in e .

*

' 4 , vous présente maintenant 

Mesdames et Mesdemoiselles 

un nouvel assortiment de très

? >■ x
■AM adam e J.-A. Gagnon, pro 

Propriété comprenant une mai- taire de la Bijou 
son d e deux étages, de 32 par ; Enr., fait part à  

avec  un grand terrain. Situé clientèle q u e lle  f 
au coin d es rues 
Pierre. S'adresser à  M.

M A IS O N  A  VENDRE m

' W "
■■ JLuxe

ireus'
JU

£1C
!s re- mCO,

Belzile et St- ductions sur son stock en général 
Robert — et particulière

Dessureault, 322, rue St-Germain. montres, bagues de fiançailles, et
______  . — bijouterie pour r.x

tes occasions, d'ici l'abandon des

mU
( «•/rsu r a X  ■ 5; cfV

S/EÉr « k v L

/
V'7
v \ ^ : yFE R M E S A  V EN DRE

Situées près d e la  station de affaires. 
Saint-M oïse. S'adresser a  la  Ban­
que Provinciale d u  Canada, S aya- 
bec, Qué.

I

/  ' “ M OLa BIJOUTERIE DU LUXE. E nr. /264, ru a  S t-G e rm a in ,
est à  vendre immédiatement. 

Prix d'aubaine pour un prom; t 
acheteur.

R im o u sk i

\

\
FA IT E S  VITE I

F a i te s  v ite  1 P e r s o n n e  a m b i t i e u ­
s e  r e q u i s e  p o u r  e x p lo i te r  u n  c ir ­
cu it r u r a l  W a tk in s .  R e v e n u  in té ­
r e s s a n t  d è s  l a  p re m iè r e
s u r  la  ro u te . C h a n c e  e x c e p tio n -  des ; :.x. 
n e i le  d e  v o u s  c r é e r  u n  a v e n ir  d e  M A hT IN . 
to u t r e p o s .  C h a n g e z  v o s  h e u r e s  d e  
lo is ir  e n  h e u r e s  p ro d u c t iv e s .  U n e  
v o itu re  e s t  r e q u i s e .  E crivez  d e  s u i ­
te  à  LA C O M P A G N IE  J. R. W A T ­
K IN S. DEPT Q -R -2 A . 2177 M a s s o n .
M o n tré a L

JOLIES ROBES
Ë'

A V ENDRE
f: iAutomobile Dodge 1939 de luxe 

journée au prix fixé par la Commission 
S'adresser i ROLAND

■H] \9  :/

. : '#Wï zC U ISIN IER E DEM ANDEE
On dem ande < 6 # ,mune

pour un restaurant. Bon salaire. 
S'adresser au Bureau S

cuisinier© /

POUR4 —r a t

% :
ctii Na- i ■

tional Rimous m C\fl m,
\SE R V A N T E  D EM AN DEE 

O n  d e m a n d e  u n e  s e r v a n te ,  s a -
A  V EN D R E

P e in tu re , v e rn is ,  é m a u x  S I .65 
e t  p lu s  le  g a l lo n .  T ô le , lo ck , té - :h a n t  fa ire  l a  c u is in e . R é fé re n c e s  
r é b e n th in e ,  c im e n t  à  to itu re . T ra n s -  e x ig é e s . S 'a d r e s s e r  à  124, r u e  St- 
p o r t p a y é .  S K ID O O  PA IN T , 8602. G e rm a in , C a s e  p o s ta le  100, te l. 
d e  l 'E p é e , M o n tré a l .

%1m)
Ci:

PAQUES
ZU

! m m128. I

/A  V EN DRE
M o u lin  à  s c ie  s i tu é  d a n s  le  v i l la ­

g e  d e  S a in t* A n a c le t  à  u n  m ille  E le m e n t d e  b o u d o ir  e n  ro tin , q u a  
d e  l a  s ta t io n . R a is o n  d e  v e n te :  h e  à  c in q  m o r c e a u x  si p o s s ib le .

P o u r  c a u s e u s e  tro is  c o u s s in s  d e  p ré"  
à  C o n ra d  fé re n c e  e t le  to u t s o l id e , in té r e s ­

s é s  v o u d ro n t b ie n  c o m m u n iq u e r  
a v e c  C a s e  p o s ta le  6. R im o u sk i-  
Est. P. Q .

;
■

O n  d e m a n d e  à  a c h e te r  a m e u - '
v fi..

S;U »,m
r è g le m e n t  d e  s u c c e s s io n ,  
c o n d it io n s  s 'a d r e s s e r  
G a g n o n .  S a in V A n a c le t , TéL 739" 
S - l l .

%
f

i' 4 Wr
# a #«

?

J  »  * :  I

K. v
S :Huile de  C harm e No 4 0 ! m x tM A C H IN ERIE  DE M O U L IN  A SCIE 

E Q U IPE M E N T  DE C A M P  
S to ck  é n o rm e  d e  m a c h in e r ie  

n e u v e  e t u s a g é e  p o u r  m o u lin s  à  
«cio, c o u rro ie s , p o u lie s , a rb r e s  d e

V * itP A R F U M  PU R  D 'O R IE N T . —
E x q u is , m y s té r ie u x ,  d u r a b le .  D é ­
v e lo p p e  u n  a t t r a i t  ir ré s is t ib le , p u i s ­
s a n t  e t  t r o u b la n t  C h a rm e  v o tre  
a m o u r .  B o u te ille  1 d r. S I .00. p a r  c o u c h e  e tc . C o u v e r te s ,  lits , m a t e ­
rn e l le . p o r t  p a y é .  (G ro s  é c h a n t i l -  las , c a b le  e tc . D e m a n d e z -n o u s  in 
Io n  SO.25.) E m b a l la g e  d i s c r e t  g  a -  fo rm a tio n s . N o u s  p o u v o n s  v o u s

fa ire  é p a r g n e r  d e  l 'a r g e n t
M . Z a g e rm n n  & C ie  L im itée  

B a rv ie w  R o ad . 
O tta w a . O n t

F  Ç J i Vm & j} i

t o , :
»'

w
ra n tL î f .

6C o m m a n d e z  à :
PA R FU M E R IE  IDEALE, E n r r.

Q u é b e c ,  P . Q .

ZT R E S  N O U V E L L E S . . , SiC a s e  1352,
m

.

ESSENTIELLEMENT F E M M E S a
*$
è

♦ ♦
A U  THEA TREA U  TH EA TRE ! »

R I M O U S K O I S  îC A R T I E R ■■■:*■» ♦ /♦ »♦ i m»

»!1-3-4 a v r il ,
J o a n  B e n n e tt . D o n  A m e c h e , 

d a n s

I3-4-5 a v r i l  1944 
A rm a n d  B e rn a rd . S im o n e  

R e n a n d ,  d a n s

G a ie s  . . . je u n e s  . . . r a v i s s a n te s  ! G a rn ie s
'  «"'I

V.
'd e  v o la n ts  e t d e  n o e u d s  . . . e n c o lu r e s  n o u v e l le s  . . . * s r#5 /  V: ♦: iL 'éco le  d es  jo u rn a lis te s  :Girl T rouble

♦  U n e  je u n e  fille  a p p r e n d
♦  q u 'e l l e  e s t  e n  b a n q u e r o u te .
♦  ÊUs lo u e  s o n  a p p a r t e m e n t  
% e t s e  la i t  e n g a g e r  c o m m e
♦  s e r v a n te  p a r  le  lo c a ta ir e .  

V o u s  v e r r e z  a u s s i  u n  s u ­
je t c o u r t e t u n e  c o m é d ie .

I X! m o d è le  b o u to n n a n t  a u  c o u  . . . d 'a u t r e s  g a r n i e s  d e  

ja b o ts  d é l ic a ts  . . . m o d è le s  u n e  ou  d e u x  p iè c e s ,  e n  u n  m ol n o u s  s o m m e s  a s s u r é s  q u e  c e s  ro b e s  

C rê p e  im p rim é  o u  u n i. a in s i  q u 'e n  je r s e y  d a n s  le s  te in te s  le s  p lu s  e n  v o g u e s .

■

-  ,1
C 'e s t  u n e  b e l le  c o m é d ie  

q u e  to u s  le s  h a b i tu é s  d u  
th é â t re  C a r tie r  n e  d e v ra ie n t  
p a s  m a n q u e r  d e  v o ir .

V o u s  v e rre z  a u  m ê m e  p ro - *  
g r a m m e  u n e  c o m é d ie  e t u n  J  
su je t co u rt.

\i

N C •. 1: •<
v o u s  p la iro n t. :» .A  ••••

? .

T a ille s : 11 à  20 e t 38 à  42. 1ï\♦
♦

Q u e  r ie n  n e  v o u s  e m p ê c h e  d o n c  d e  v e n ir  v o ir  le s  p lu s  r é c e n te s  c r é a t io n s  d e  la  m o d e  A U♦

\♦

:— o —

B O N  G O U T , Enr. P rix  v a r ia n t  d e $ 3 - 9 5  à  $ 2 7 .0 05-6-7 a v r i l  1944.
E d w id g e  F e u il lè r e ,  N o o l-N o o .l

d a n s

6-7-8 a v r i l  1944.
Jo s e p h  G o tten . O rs o n  W e lle s  

D o lo re s  D e l R io. d a n s

<•;m i- SK

tâti/ScM ' G cu t/
( mJourney into fear V r

i 7^Monsieur Albert . x:

C ’e s t u n  b e a u  film  d 'e s ­
p io n n a g e  q u i n e  m a n q u e r a  
c e r ta in e m e n t  p a s  d 'in té r e s ­
s e r  to u s  le s  a m a te u r s  d e s  
film s d 'a c tio n .

A v e c  4e  é p is o d e  d e  la  
s é r ie  D on  W in s lo w  of th e  
C o a s t  G u a r d  e t s u je t  co u rt.

I A L I  T C  S  ~fw  P A H  E S  VaPUcia D um ont.pbor
Il s 'a g i t  d e s  m iro b o la n te s  

a v e n tu r e s  d 'u n  m a î tr e  d 'h ô ­
te l... p lu s  q u 'h a b i l e . . .

A v e c  8c  é p is o d e  d e  l a  s é ­
r ie  K in g  of th e  M o u n t ie s  e t 
u n e  c o m é d ie .

| 2 4 6 ,R ue S t-Gerhajn» | ? | M O U S K I * Téléphone 2 4 é J

i ’t myy V » V f V l • u%%►♦-• •  Cl


